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ECOLES ESPAGNOLES. 



ALFARO Y GAMEZ (Don Joan), né à Cor^ 
doue en i64o , mort à Madrid en 1680. (Ecole 
de Cordoue.) 

Antoine de Gastillo fut son premier maître j mais il 
se rendit ensuite a Madrid, où il étudia sous don 
Diego Velazqaez de Silva , dont il a pris la manière 
dans ses portraits. Il peignit aussi quelques tableaux 
du Titien , de Rubens et de Van Dyck, et perfectionna 
son coloris par l'ëtude de ces maitres. Alfaro e'tait 
aussi poète. 

1. Extase de saint Jérôme. 

Saint Jérôme est assis sur un rocher dans le de'sert 
de la Chalcide. 

Haut, 1 m. 33 c. — iéOrg. 1 m. 38 c. 

2. Répétition du tableau précédent. 

HauL i m. 74 c. — Larg. 1 m. 18 c. 
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AIVTOLINEZ Y SARABIA (Don Francisco). 
On ne connaît pas le lieu de sa naissance. Mort 
à Madrid en i^^oo. (École de Se ville.) . 

Destiiië à la ]pTofession d'avDcat, if vînt l*exercer à 
Séville, où il apprit la peinture à Técole de Murillo. 
Le plus grand nombre des tableaux qu'il a laisses sont 
tires de la Bible. 

3. Saint Jean baptisant le Christ. 

« Or il arriva que Jësus vint de Nazareth, ville de 
Galilde , et il fut baptis<$ par Jean au Jourdain, Kt en 
même temps quMl sortait de l'eau , Jean vit les cieux 
se fendre, et le Saint-Esprit descendre sur lui sous la 
fortfie d'one colombe. » 

Haut, t m. 64 c. — Larg. i m. 05 c. 



4. Assomption de la Vierge. 

La mère de Dieu est glorifie'e ; elle s'élève vers les 
cieux , portée sur des nuages, et bënie par la famille 
des anges. 

Haut, 1 m. 40 c, — iMtg. i m. 04 c. 



ARCO (Alfonso del), né à Madrid en 1626, 
mort dans cette WZ/eien 1700. (École de Castille.) 

Il fut élève de Pereda. On le nomme communément 
el Sordillodei Pereda, 'l\ «xëcuta beaucoup de 'por- 
traits et de ds'eoratione. 
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ô. Portrait de don JVIanuel de.Sakit-Martin , 
secrétaire de 1N« S. dona Marîana de Neo- 
burg, seconde femme de Ckarles H, roi 
d'Espagne. 

ICnuf. m* 99. — Lâfy.-O m. 69 c. 



AYALA (Barnabe de), né à Sé^ille, on ne sait 
pas à quelle date, mort dans cette ville en 1678. 
(École de SévîUe.) 

Il fut éléye de Francisco Zurbaran et nn des fonda- 
teurs dé racade'mie deSëville en 1660. 



6. Saint François d'Assises en prière. (Mi- 
corps.) 

Saint François d'Assises , ainsi nommé de sa ville 
natale, naquit en ii8a, dans l'Ombrie. FilsdeBer- 
nardon, riche négociant, il préféra la vie des hommes 
de Dieu à la profession de son père. Il fut un des 
saints les plus distingués par sa science et par sa 
pieté, et fonda l'ordre si célèbre des Franciscains. 

Sauf, 4m*04t,-- harg, m. 83 c. 

7. Saint François d'Assises en méditation. 
(Mi-corps.) 

Bmt* Ifff- n c. — Larg. m. 88 c. 
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BOGANE6RA ( Don Pedro Atanasio) , né à Gre- 
nade, on ne sait pas à quelle époque, mort dans 
cette ville en 1688. (École de Grenade.) 

Élève d'AioQso Cano ^ il ëtudia aussi d'après Pedro 
de Moya. Bocanegra fit quelques tableaux à Madrid 
et fut oommë peintre du Roi en 1676, sous le règne de 
Charles II. C'est a Grenade , et particulièrement dans 
la cathédrale, que sont les principaux ouvrages de cet 
artiste. 

8. Le Jugement dernier. 

Ce tableau est signé. 

Haut, 2 m. 35 c. — Larg, i m. 60 c. 



G AMILO (Francisco), né à Madrid, on ne sait pas 
à quelle époque, mort dans cette ville en 167 1 ; 
élèt^e de Pedro de las Cuepas. (École de Cas- 
tille. ^ 

Il dut sa vocation au mariage de sa mère avec Pe- 
dro delasCuevas, peintre d'histoire, qu'elle ëpousa 
en secondes noces. 

9. Adoration des Bergers. 

Ce tableau est signe. 

Haut» 1 m. M c. — Latg, 1 m. 21 c. 

10. Un Martyr. 

Hatti. 3 m. 20 c. — Larg, 1 m. 00 c. 
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CANO (khONso) ^ peintre^ sculpteur , architecte ^ 
né à Grenade en i6oi , mort dans cette ville en 
1667. (École de Grenade.) 

Il étudia d'abord l'architecture sous son père> Mi* 
chel Cano ; fut élève , pour la peinture , de Francisco 
Pacheco et de Juan dei Castillo , et pour la sculpture, 
de Juan Martinez Montanez. On voit à Sdville cinq 

# 

grands maître •autels dont l'architecture , la sculpture 
et la peinture sont entièrement de cet artiste. Alonso 
Gano quitta Grenade en 1687 pour se rendre à Madrid, 
où il fit quelques ouvrages pour la décoration des pa- 
lais royaux. Il peignit pour Cordoue , Madrid , Gre- 
nade, Séville, Tolède^ etc. Ses élèves sont nombreux ; 
on compte parmi les plus distingués Alonso de Mena , 
Michel- Jérôme de Gieza, Sébastien de Herrera Bar- 
nuevo , Pedro Atanasio Bocanegra , etc. Alonso Cano 
fut nommé peintre du Roi en i663 , sous le régne de 
Philippe IV. 



11. L'Ane de Balaam. 

Balaam se met en chemin dans le dessein de faire 
ce que Balac demandait de lui. Dieu se met en 
colère contre ce prophète. Un ange se présente de- 
vant lui tenant une épée nue à la main. L'âne de 
Balaam en est effrayé et s'arrête. Balaam le frappe 
fortement avec un bâton , et lui tout à coup lui re- 
proche sa dureté. 

Baai, 3 m. 04 c. — Larg. 3 m. 10 c. 



I O ÉCOULES 

12. David portant la tête de Goliath. 

Q David prît la têle de Goliath et la porta à Jéru- 
salem , et mit les arme» du Philistin dans sa tonte. i> 

Haut, 1 m. 2i c. — larg» o m. 93 c. 

13. Saint Joachim , époux de sainte Anne et 
père de la Sainte-Vierge. 

Haut, 1 m. 08 e.— * latg. oniv S6 c. 

14. Sainte Anne, mère de la Sainte-Vierge. 

Baat.-t m. M c. -^ i»^. o m, 38 c. 

15. La Sainte-Vierge et l'Enfant-Jésus. 

Haut. 1 m. 10 c. — Larff, o m. 89 c. 

16. Répétition du même sujet. 

Haut. 1 m. 08 c. — L(wgf. m. 80 c. 

1 7 . L'Enfant-Jésus endormi . 

Haut, m. 73 c. ~ Loi^. o m. 89 c. 

18. Descente de Croix. 

Ham. 2 m. lO c. — Layfj, i m. 76 c. 
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19. Saint Jean~Baptiste. 

Haut, 1 m. 32 c. — Larg» O m. 99 c. 

20. Saint Jean-Baptiste. (Mi-corps.) 

Haut. 1 m. 15 c. — Larg. O m. 94 c. 



21. Sainte Madeleine. 

Haut, 1 m. 69 c. — Lorg. i m. 2i c. 

_ ♦ » 

22. Saint Pierre apôtre. 

Haut, 2 m. 34 c. — Lar(;. i m. 08 c. 

23. Saint Paul apôtre. 

Hwt, 2 m* 34 c. — JUirc;. 1 m. os c. 

24. Sainte Thérèse percée d'une flèche. 

Mainte Thérèse, une des femmes les plus célèbres de 
l'Espagne, est née à Avila, dans la Vieille-Castille , 
letikSmars iSiS.EHemoqrutàAlyéàrâgcde soizante- 
sapt ans, 1^ 8 octobre 1 583. Les maonscrits de ses 
oUTil^gciP furent , par ordre de Pbilîppè II , placés 
ptacroi les manuscrits les plus .précieux de l-Escurial. 
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La flèche enflammée dont elle eJt percée est le sym- 
bole de l'amour divin qui la consume. 

Haut. 1 m. 15 c. — Larg, m. 54 c. 

25. Sainte Thérèse en prière. 

Haut. 1 m. 13 c. — Larg. o m. 46 c. 

26. Sainte Thérèse recueillant un pauvre en- 
fant malade. 

Haut. 1 m. 13 c. — Lof^. o m. 46 c. 

27. Saint Louis. 

ITou^. 1 m. tS c. — Larg. o m. 54 c. 

28. Tête de vieillard. 

Haut. m. 46 c. — Larg. o m. 38 c- 

29. Portrait de don Pedro Calderon de la 
Barca. 

Alonso Cano fit ce portrait pour son ami Calderon de 
la Barca , l'un des hommes les plus ëminens du monde 
poétique et dramatique. Il était né en i6oo. Il com> 
posa sa première œuvre de théâtre à l'âge de quatorze 
ans. En i636 , Philippe IV l'appela à la cour , le fit 
chevalier de Saint-Jacques, et lui donna la direction 
des spectacles et des solennités publiques. Philippe IV, 
passionné pour le théâtre , auteur lui-même de quel- 
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ques pièces, fournissait à foutes les dépenses qu'eu-- 

geait la splendeur des représentations des œuvres 
de son poète favori. Cependant le chemin de la for- 
tune n'avait pas toujours été aplani pour Calderon 
de la Barca : il avait long -temps suivi la carrière 
des armes comme simple soldat, faute de pouvoir se 
frayer une autre voie. En i65a, nommé chanoine de 
Tolède, il renonça au théâtre, et mourut en 16B7, 
dans les sentimens de la plus profonde piété. - 

Haut, m. 64 c. — Larg, m. 48 c. 

30. Portrait d'Âlonso Cano dans sa jeunesse. 

Haut, m. 38 c. — Larg. m. 32 c 

31. Portrait d^Âlonso Cano dans un âge 
avancé. 

Haut. m« 80 c. — Larg. m. 60 c. 

32. Portrait d'Alonso Cano au temps de sa 
vieillesse. 

Haut, m. 64 c. — lÀorg, m. 40 c 

GARMONA. On le croît né à Castellon de la 
Plana, Il florissaii vers le milieu du siècle 
dernier, (École de Valence.) 

33. Les Vierges folles. 

\ . « Alors le royaume des cieux sera semblable à 
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a dix vierges qui, ayant pris lears lampes, s'en allè- 
« rent aa-cleyant de Tèfpoux et de Tëpouse. 

2* « Il y en avait cinq d'entre elles quittaient folles, 
« et cinq qui étaient SQges, etc., etc. *{S. Mathieu, 
ch. xxv. ) 1 

Haut. 1 m. St8 c, — larg. i m. 00 c. 



34. Les Vierges sages. 

Haut, i m. 38 c, — Larg. i m. 09 c. 



GAJIBSNO DEJUIRANDA (Don Jdan), né à 

j4çiles , dans les Asturies, en i6i4> fnort à Ma- * 

driden i685; élè(fe de Pedro de las Cuei^as et 
de Bartolomeo Roman. (École de Gastille. ) 

Il fit des travaux de peinture pour la décoration 
des palais royaux et fut nomme peintre du Roi en lôSg, 
vers la fin du règne de Philippe IV. Il a fait un grand 
nombre de portraits, et principalement celui de Char- 
les n. Cet artiste compte beaucoup d'élèves , parmi 
lesquels on distingue M&teo Cerezo,' Juan Martin 
Cabezalero, José Donoso, Francisco Ignacio Ruiz de 
la Iglesia, José de Ledesma, Bartolomeo Vicente, etc. 
On connaît de Garrcno plusieurs gravures à l'eau- 
forte. 4 

35. L'Élévation. 

Haut. I m. 08 c. — ÏAxrq, m. 75 c. 
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36. Saint Bernard. (Mi^corps, ) 

Bout. 1 m. 32 c. — Larg, i m. 09 c. 

37. Saint Jacques combattant avec les Espa- 
gnols contre les .Maures;. 

Ramire, roi d'O^iëdo, iÎTre bataille â Abdc- 
rame n, pour le rachat du tribut des cent jeunes 
filles. La nuit sépare les combattans. Ramire s*endort 
épuise de fatigue et d4tiquiëtude. Mais pendant son 
sommeil, il voit l'image de Tapôtre saint Jacques, 
qui relève son courage abattu,. en lui prontettunt, 
au nom de Dieu , la yictoire. Aussitôt Ramire se 
lève plein d'espérance et de joie, assemble ses pré- 
lats et ses officiers , raconte son songe , enflamme 
leur âme d'enthousiasme, rapge son armée en ba- 
taille, et fait sonner la -charge. I Soudain las Espa- 
gnols se figurent voir saint Jacques monté sur un 
cheval blanc, et tenant è la main un étendard égale- 
ment blanc, surmonté d'une croix rouge. Cette appari- 
tion redouble leur confiance ; ils attaquent l'ennemi 
avec ardeur, et soixante mille Maures restent sur le 
cham]) de bataille. Depuis cette époque , le nom de 
saint Jacques est devenu le cri de guerre des Espa- 
gnols. 

Haut. 2 m. 30 c. — Larg. i m. 66 c. 

38. Portrait de Charles II enfant. 

Haut, 1 m. 18 c. — Larg. i m. lO c. 
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39. Portrait de Charles II. 

Le fond du tableau représente les apparteniens de 
l'Escurial avec leur décoration du temps de Phi- 
lippe IV. 

Haut, 2 m. 00 c. — Larg. i m. 4i c. 

G ARRENO DE MIRANDA ( attribué à Dom 

Juan). 

40. Portrait d'homme. 

Haut, m. 78 c. — Larg, o m. 02 c. 

CASTILLO ( Agustino del ) , né à Sé^^ille en 
i565, mort à Cordoue en 1626; élèi^e de Luis 
. Fernandez. 

L'expression et la correction de ses figures lui ac- 
quirent une rëpuUtion méritée à Cordoue , où il vint 
s'établir. 11 a laissé dans celte ville plusieurs peintures 
à fresque qui dénotent une grande habileté dans ce 
genre. 

41. Saint François en extase. 

Haut, 1 wi. 20 c. — Larg- m. 90 c, 

CASTILLO ( Je AN del), né à Séi^ille en i584, 
mort à Cadix en \&^o, ( École de Séville. ) 
Élève de Luis Fernandez; il a fait à Cordoue plu- 
sieurs peintures à la fresque. Il fut le maître d'Alonso 
Cano , de Murillo et de Pedro de Moya. 
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42. David portant la tête de Goliath. 

David , après avoir coapë la tête de Goliath avec 
rëpëe du géant , la plaça à la pointe de cette e'pëe et 
la porta à Jérusalem. 

Bout. 1 m. 56 c. ^ Lat^g, i m, 05 c. 

43. Assomption de la Vierge. 

Haut, 9 m. 10 c, ^ Larg, i m. 49 c. 

44. Saint Paul terrassé par la Grâce sur le 
chemin de Damas. 

Bout, 1 m. 72 c. ^ Larg. i m. lO c, 

45. Saint Jérôme étudiant Fhébreu dans le 
désert de la Chalcide. 

Haut, 1 m. 50 c. — Larg» i m. i6 c, 

46. Saint Dominique et saint François aux 
pieds de la Vierge. 

Haut, 1 m. 48 c. — Larg, i m. 13 c. 

47. Un pape, saint Augustin et saint Domi- 
nique. 

Haut. m. 90 c. ~ liir^. 3 m. 30 c. 
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48. Un éyéque> saint Jérdme et saint Fran- 
çois. 

Haia* m. 90 c—Latg» 2 m. 30 c. 

49. Saint François avec le chapeau de car- 
dinal. (Mi-corps.) 

Saut. om.soc.-^ hor^^ o m. 60 c. 

50. Saint François. (Mi-corps.) 

Haut, m. 00 c, — targ, o m. 60 c. 



GASTILLO Y SAAVEDRA (Antonio dei ) , 
né à Cordoue en i6o3, mort dans cette ville en 
1667; fils dt Augustin del Castillo, (École de 
Cordoue. ) 

D'abord ëlèye de son père, il se rendit ensuite à 
Sëville, pour se perfectionner à Tecole de Francisco 
Zurbaran. U a laisse un grand nombre de tableaux 
à Cordoue , à Grenade et à Madrid. 

51 . Saint Pierre après sa faute. 

Haut, 1 m. 83 c. — Larg, 1 m. 18 c. 

52. Sainte Lucie. 

Haut. 1 m. 76 c, — Larg, m. 87 c. 
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53. Un Fr^uiciacain. 

64. Un Dominicain martyr. 

Hâiêt. 1 m. tM €. — U»^, m. 87 c. 

G AXES (Edgenio) , né à Madrid en 1677, mort 
dans cette ville en 1642 (École de Castrlle. ) 

Élève de son père, ii fut charge avec lui de l'éxe- 
cution des peintures du Pardo. Eugeaio Gazes fit un 
grand nombre de fresques. Il fut nomme, en 161a, 
peintre du Roi sous le règne de Philippe III. 

55. Saint Ildefonse, évéque de Tolède. 

Haut. 1 m. 65 c.-— Xorg. 1 m. 10 e, 

GEREZO ( Matteo ), né à Burgos en i635 , mort 
à Madrid en i685. (École de Gastille.) 

D'abord ëlève de son père, il ëtudia ensuite à Ma- 
drid sous Juan Carreno de l^iranda , et fit quelques 
travaux à fresque avec Uerjrera le jeune. Les ou- 
vrages de Gerezo se trouvent a Madrid , Valladolid , 
Burgos et Makga. 

56. Visite de saint Joacbim à sainte Anne. 

Jfaltf. m. 84>c. — Larg, m. 60 c. 
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57. La Sainte- Vierge et saint Joseph en con* 
templation devant Jésus. 

Haut, m. 67 c. — Larg» o m. 5i c. 

58. La Sainte- Vierge et l'Enfant-Jésus. 

Haut. 1 m. 14 c. — Lor^. o m. so c. 

59. Saint Martin. 

Haut, m. 41 c. — Lorg. m. 31 c. 

60. Saint Thomas de Villanueva faisant l'au- 
mône. 

• 

Saint Thomas de Villanaeva était cëiébre par sa cha- 
rité; dés sa plus tendre enfance, la bonté de son cœur 
ne connaissait pas de bornes. Un jour, touché de com- 
passion à la TUe d'enfans de son âge , misérablement 
couverts ; il quitta ses yétemens, et les leur donna. 

Haut, 1 m. M c. — Larg, m. 80 c, 

GESPEDES (Pablo de) , peintre, sculpteur, ar- 
chitecte, né à Cordoue en i538 , mort dans cette 
ville en i6o8. (École de Cordoue.) 

Après avoir fait ses études à Cordoue, il fut à Aicala 
de Henares , où il reçut les premiers principes de son 
art j il se rendit en Italie. La , il s'occupa principale- 
ment de la peinture, et il fit à Rome quelques travaux 
qui lui acquirent une grande réputation. Nommé cha- 
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noine de Gordone, en 1577, il retourna dans sa patrie, 
où i] a peint ses principaux ouvrages. Gespedes fat un 
des plus sayans artistes de l'Espagne; on a de lui un 
ouvrage remarquable sur l'antiquité de la cathédrale 
de Gordoue , et des fragmens d'un poème sur la pein- 
ture. 

61 . Portrait de Cespedes. 

Haut. m. 54 c, — Larg. m. 4i c. 

GHAVAIUTO (DoMiNico) , né à Grenade en 
1676, mort dans la même ville en l'jSo. (École 
de (jrrenade.) 

Il fut élèye de José' Risueno , et ëtudia également 
à Rome sous Benedito Letti. 

62. Adoration des Rois. 

Haut. m. 43 c. •— Larg. m. ao c. 

GIEZA (ViCENTE de), naquit à Grenade, on 
ignore à quelle date, mort dans cette ville en 
1701. (École de SëvîUe.) 

Ëléye de son père , Michel de Gieza; il fut nommé 
peintre du Roi en 169a, sous le règne de Gharles II. 

63. Saint Ambroise , ëvéque de Milan. 

Haut. m. 90 c. — Larg. 2 m, 30 q. 
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GOBLLO ( Claudio) , né à Madrid, en ne sait 
pas à quelle date y mort en cette ville en 1693. 
(Ecole de Castîlîe.) 

Élève de Risî , il se porfeetionnai en e'titdiaât les 
tableaux du Titien, de Rubens et de Van Dyck placés 
dans les palais royaux. Il fit quelques travaux de pein- 
ture à fresque avec Josë Donoso et ^vec Francisco du 
Solis. 11 peignit seul à Saragosse , en i685, la coupole 
du couvent des Augustivis , Ait successivement pein- 
tre du Roi , peintre de la cbambre et peintre de Te- 
glisedu chapitre deToléde« Apr^ la lireitiiQ- son maî- 
tre Rizi, il termina un tableau que cet artiste £^vait 
commencé pour le mattre-autel de la sacristie delHEs- 
curtal, et fut ensuite chargé de travaux considérables 
pour ce palais. 

64. Apparition de l'Enfant -Jésus à saint 
François. 

Haut» 2 m. 18 c. — Larg, 1 m. 92 c. 

COELLO (Aix)NSo Sanchez), né à Benifayro y 
royaume de Valence , au commencement du 
xvi" siècle y mort à Madrid en iSqo. (Ecole de 
Castille. ) 

Il avait étudié la peinture en Italie et vint en i54( 
à Madrid, où il peignit plusieurs tableaux pour TEs- 
curial et les palais royaux. Pantoja de la Cruz fut un 
de ses élèves. Plusieurs ouvrages de cet artiste ont pen 
dans-Tincendie du palais du Pardo et du château de 
Madrid. 
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64. Portrait dé la princesse Jeanne: d^Aù^ 
triche , fille de: Gha^rles^Quint. 

■ Haut, ffr. 94 c. — Larg. o m. 78 c. 

66.. Répétition du pwtrîtit précédent. 

Hcmt, ù m< Sf c. — Larg, ç m. ^T c« 

67. Portrait de la princesse Marie d'Au- 
triche , fille de Charles-Quint. 

HaïU. 1 m. 00 c. — Larg, o m. 78 c. 

68. Portrait de madame MargOérrite , gou- 
vernante de Flandre-, fille de Charles-Quint, 
mariée à Alexandre Farnèse, duc de Parme% 

69. Portrait de don Juan d'Autriche , fils na* 
turel de Charles-Quint, 

Haut. m, 97 c. ~ Larg, o m, 79 c. 

70. PortraitdeRoddlphe, prince de Hongrie, 
fils deMaximilien n, empereur d'Allema- 
gne ^ et dedona Maria d'Autriche , fiUe de 
Charles-Quint, frère de la reine dona Anna 
d'Autriche , nièce et quatrième femme de 
Philippe n , roi d'Espagne. 

HatU, m. 93 c. — Larg, m. 78 c. 
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71. Portrait d*Ernest, deuxième prince de 
. Hongrie , frère du prince Rodolphe. 

Haut. 1 m. 00 e. — Larg, o m. 78 c. 



72 . Portrait de l'infant Fernando , fils de Phi- 
lippe n, roi d'Espagne, avec un jouet. 

Ce tabl«an est signe : Alforsus Skvcivsfecit 1577. 

Bout, 1 m. 10 c. — Larg, o m. sa c. 

73 . Portrait de Wenceslas, frère de Tempereur 
Maximilien II. 

Bout. 1 m. 00 c. -> Larg. m. 73 c. 



GO£LLO.( École d^ÀLONso Sanchez). 

74. Virginie Centuriôni. 

Vaur. 1 m. 94 e. — Larg. i m. lO c. 

COLLANTES ( Francisco) , né à kadrid en 1 699, 
mort dans cette ville en i656. (École de Castiile.) 

Élève de Vicencîo Garducho, il s'attacha priocipale- 
ment à peintlre le paysage ^ 00 eonnatt cependant de 
cet artiste quelques tableaux de figures. 

75. Pénitence de saint Jérôme. 

BaïU. 1 m. 56 c. — l^arg. 1 m. 18 c. 



[. 
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CONCAm Ofi sait seulement . fu' il est né -à Va^ 
lence y et qu'il florissait vers la fin dit siècle 
dernier, (Ecole de^ Valence.) 

76. Figure d'étude; 

UauU m. 60 c, — Larg. m. 4i c. 



I ) 



77. Autre figure d*étude. 

Haut,om,6ùc, — Larg.om.il c. 



CORDOVA (Pedro de). On sait seulement qu'il 
florissait en i52o. (Ecole de Cordoue. ) 

La cathédmle de CQrdonc possède de ce maître un 
petit retable gothique avec un tableau sur bois, signé, 
qui repre'sente FanDonciation. 



i 



78. Le Christ à la colonne. 

. iroifl, t îii. 72 i. '^Larg, o m. T3 c 

79. Mort de saint Jérôme. 

• Baut, 1 m. S2ie;. ^ lÀrg. o m, §9 <?. 
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dORRE A. On ignore V époque de sa naissance et 
celle de sa mort ; on sait seulement qu'il vitrait en 
i55o. (Ecole de Castille. ) 

Il a fait les peintures du mattre-autel de FëgUse du 
courent de Val-de-Iglesias, qui sont signées : D, Cor- 
rea/ecit t55o. Dans ce même canton , plusieurs iSglises 
possédaient aussi de ses tableaux. 

80. Visite de saint Joachim à sainte Anne. 

Haut, m. M c. — Larg. o m. 70 c. 

81 . Saint Jean-Baptiste et la Sainte-Vierge au 
pied de la croix. 

Haut. m. M c. — Larg, o m. 70 c. 

82. La Résurrection. 

Baut, m. 49 ô, — larg. o m. 79 e. 

83. Saint Jean-Baptiste et saint Sébastien, 

Haut. m. 4i c. -- Larg. o m. 00 c. 

84. Sainte Lueie et 6aî&te Catherine. 

Haui. m. 4i c ~ Larg. m. 60 c. 

ESPAGNOLET^ voir Rib^ba. 
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ESHIf OSA ( iàcimé 3ttk6vf9êÈù )^ë ) , né à Cocèft- 
tajrna, royauMë de f^àlënce, en ï6oo, mort à 
yalence en 1680. (Ecole de. Valence.) 

D^abord élève de son père, il le fut ensuite de Fran- 
cisco Nicolo Borras, et de Francisco Ribalta. 



85. L'Ange et Tobie. 

Tobie, d'après les conseils de l'Ange, retire de Teau 

le poisson dont il doit prendre le cœur, le fîel et le 

foie. 

Haut, 1 m. 40 c. — Larg, 1 m. 84 c. 



86. La Sainte^Famille. 

Haut, 2 m. 1 5 c. — targ, 1 m. 51 c. 

87. Jésus portant $a pfQiiç. 

Haut, um, 56 c, — Larg, 1 m, I6 c. 

88. Le Chrbt traiâë par les bourreaux sur 

la VodeDoalottretise'; ei^ntotiï*é^«aintes 

femmes. 

- Haut, 2 m. 30 c. -^ latg* 1 m. 40 c. 

V 

89. Apparition de la Sainte-Vierge et de l'En- 
fant-Jésus à saint François . 

Haut, 2 m. 02 c. •» Layg, tm, f 6 c. 
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90. Saint François en prière. (IVJi'-corps.) 

91 . Deux Dominicains. 

Haut, 1 tn. 75 c, -^larg» i m. 13 c. 

92. Un martyr. 

Haut, m. 84 c. — Lof 9. ol m. 70 c. 

GASITLL (Agdstx3n*o). O/i ne ^aii m /c /zcw nt /a 
date de sa naissance, (Ecole de Valence.) 

Il ëtudia à Rome avec Carlo Marate, revint en Es- 
pagne, et moarut à Valence au commencement du 
XVII* siècle. Il a laisse plusieurs ouvrages remarqua- 
bles dans les principaux couvens et dans plusieurs 
paroisses de Valence. 

93. Jésus apparaît aux saintes femmes. 

Haut. 2 toi. 00 c. — Larg, 1 m. 10 c. 

tiOMEZ ( Joan). On ne sait ni le lieu ni la date 
, de sa naissance. Il est mort €n iSg^y on ignore 
dans quelle ville, (École de Gastille^) 

"^11 fiitnonkmé peintre du Koi en xSqS, sous le règne 
de Philippe II. 

94. Méditation de «aint Jérôme. 

Haut. 1 m. 55 c, ~ Larg. 1 m. 10 c. 
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GOMEZ (Sébastian). On sait seulement qu'il na* 
quit à Grenade, et qu'il fut élèt^e i Alon^ 
Cuno. (École d«' Grenade.) ' 



so 



95. Saint' Jérôme étudiant Thébreu dans le 
désert de la Chalcide. 

Uavi, i m. 43 c. — hmg. 1 m. 05 c. 



GOHEZ DE VALENGIA (Francisco) , né à 
Grenade y mort à Mexico v^rs. le milieu du 
XYiii^ siècle ; fils et disciple de F^elipe Gpmez 
de- yalencia, (École de Grenade.) 

Ô6. Saint Jérôme en prière. 

I Haut. 1 iti. 94 C'^targ, 1 m. 40 c. 



GOYA (Don Francisco)^ né à Fuentelo({os , 
royaume ét^Aragon. (Ecole de Gastille.) 

Élève de Jos^ LuzaD, il fut nommé peintre du 
Roi en 1780, sons le régne de Charles III. Il a laissé 
en Espagne nn grand nombre d'oavrages qui y sont 
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très recherches* O9 cite. avrtout. les tableaux repré=* 
sentant sainte Rufine ejt sainte Marine, patronnes de 
S^villé, qni sonft doits ta sacristie de la cathe'drale 
de cette ville ; saint Loâi4 de Borgia faisant set adieux 
an monde, et un Possëdë, qu'il a fait pour la cathé- 
drale de Valence. Il a également peint à fresque, 
hors des murs de Madrid , la petite chapelle de San 
Antonio de la Florida, Il a grayé à Teaurforte plu- 
sieurs tableaux de Velazquez., et à VAqua-Tinta un 
recueil de scènes satiriques. 



97. Un enterrement. 

Haut. m. 47 c. — lAvg, m. 59 e. 

98. Dernièt'e prière d*un condamné. Reo 

en CapiUa: 

Bout* m. S2 c« — UuFg, nt 4t c. 

99. Manolas au balcon. (Femmes de Ma- 
drid.) 

- Hottl. 1 tt. ^i c, -^ Larg, i m. os c 

100. Femmes de Madrid en costume de 

. Haut. t m. $% c^r^Lorg, 1 m, 0$ c. 

^ r • 

101. Forget^pns. \ 

iront» 1 m. 6^^ — JUur0. t m. ts c. 
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102* Lazarille de T<>riAe&. . xir. 

Haut» i m. 61 c. " t^arç* i m. o$ c. 

103. Portrait de la duchesse d'Albe. 

La signature de Goya es.t au pied de la duchesse. 

Haut, 2 m. 05 c. — Larg, i m. 37 Cé 

104. Portrait de Goya. 

Haut. m. 59 c. •>- larff^ m. 4T c. 

I 

HERRERA (Francisco), surnommé el Viejo, né 
à Sé^ille en iS^ô, mort à Madrid en 1656. 
(Ecole de Séville.) 

Il fut élève de Luis FernàndèZ) et fit un grand 
nombre d'ouvrages à fresque. Le Jugement uniuersel , 
qu'il a peint pour l'ëgUse de Saint-Bernard de Sé- 
ville , est célèbre dans toute l'Espagne. 

105. Lé miracle des cailles au désert. 

Le peuple de Dieu ayant murmuré dans le désert 
contre Moïse, parce qu'il n'avait pa,s de quoi man- 
ger, Moïse s^adressa à Dieu, qui lui annonça que 
le lendemain il enverrait aux Hébreux la nourriture 
de la journée. En effet, vers le matin , une nuée de 
cailles obscurcit le jour et tomba dans le camp, 
couvrant la terrée 

Haut, 3 m* 30 c. — targ, i m. 66 c. 
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IlEtiRËRA (FMncisco) CL Mo^6, né à'Séwite 
en 1622 , mort à Madrid en k68S. (Éeok de 
Sëirille.) 

Il étudia d'abord sous son père ; mais il se rendit 
ensuite à Rome , o^il ,sUflohna àpéfiifii^n^ènt ^ l'archi- 
tecture et à la perspective , afin de pouvoir peindre à 
• la fresque. - T ■ m 

-I • • ■ t . • 

118. L'Archange Raphaël. 

119. L'ÀniJe 'Gar4îénv • ? ' ^ ' 

• ">- BùtM, • JW. M c. — larg. t m. lO c. 



HISPASfO tU' frère Marc). Mort à Madrid en 
167g. (École de Castille.) 

Il était mqiner de Tordre > dé 'Salnt-^Augttstin.- Il- a 
laissé beaucoup dç t^bleawc dans son couvent de 
Saint-Philippe- le-Roy al, a Madtid. 

. r •• ■ • • 

120. Une tété de religieux , 

Bout. 9 m.. |M> c. ^ Larg, e m. 42 (T. 



IRIARTB ( Ignacio), né à Jzcoitia, proifcrtce de 
Gmpiiscoà, eri 1620, mort à Séçilte en i685. 
(Ecole de Sévîlle.) 

Il ayait déjà cultiT« la peii^ture, lorsqu'il vint à 
Séville, à rage de vingt-^deux ans, où il étudia dans 
IMcolé de Herrera le Vieux. Il s'occupa principale- 
ment à peindre le paysage et entreprit plusieurs ou- 
rrages dont Murillo fit les ô^i'eà. IWftrte f»t Jepre-^ 
mier secre'taire de Tacadëmie de peinti|r0 de S^ville , 
(|ii'il avait contribué à fundei^» en 1660. 

121. Paysage. Édiellë de Jacbb« 

« Alors il vit en songe une échelle , dont le pied 
était appuyé sur la terre, et le haut touchait au ciel^ 
et des anges de Diéu'moi&tàieDt et 'descetidaientle-ïong 
de réchelle. « (Geif«4e|.oh.« i^xyiii.) 

Haut» m. 38 c* — Large m. 60 c< 

• ■ * • « 

122. Fleurs et fruits* ». 

HaaUO anu07 c. — Larij. m. 76 Cé 



JOANËS (ViCENîÊ);cfi7 Juan de Joanes, né à 
la Fuente de la Higuera en i523, mort à Bocai- 
rente en iS'jg, (Ecolejde.Valeiièc.y ' " -S. 

On ne dit pas où il fit sçs premiérçs ^tudea, içais^oj(i. 
sait qu'il voyagea en îtàlîié.' Il est ïé fondateur de l'école 
de Valence. Il vMKSyut b>l^»qii'il terminait à Bocai- 
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rente le grand tableau, da maltrc-autel de la cathë- 
drale. Madrid, Valence, Ségorbe, possèdent nu grand 
nombre de ses ouvrages. 

123. Dieu le père et le Christ. 

Haut, 1 m. 19 c. — Larg. o m. 86 c. 

12 4.. La Résurrection. Deux aiïges soiUîen- 
nent le Christ. 

Bout* 1 m. ot C. -^ Larg, o m. 8i e. 






125. La Majdeleine et la religion. 

Haut, m. 49 ç. 7- Lorgf. m. S7 e. 

126. Saint Jérôme et saint François. 

Haut. m. 49 c. — tâfjgr. m. 57 c, 

127. Le Christ en méditation devant les 
instrumens de son supplice. 

Bout, m. 80 c, — Lof^. m. 46 c. 

128. Tête de moine. 

Bout, m. 46 c. — larg, m. 35 c 

JOANES (Ecole de Vicente). 

129. Saint Jérôme au désert. 

BwKûm.iêt^'^Layg.ûm.i^c. 
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JOANES (JuAK YicEBrrE"). On sait seulement q^il 
vwait en 1606. (Ecole de Valence.) 

Il ëtait fils de Vicenle Joannes , dont il fat l'élèye 
et l'imitateur* 

130. La flagellation et le repentir de saint 
Pierre. 

Bout. m. 68 c. — Larg. m. 53 c. 



LEONABBO ( José)^ né t^ Catalogne en 1616, 
mort à Saragosse en i656. (Ecole de Gastille.) 

ÉlèTe de Pedro de las Cpeyas, il apprit son art en 
copiant les onTrages des grands maîtres de son temps. 
On sait qu'il fut nomme' peintre du Boi, mais on 
ignore la date de sa nomination. 

131 . Saint Jean précurseur. 

Ce tableau est ligntf 9 DcfmgébtA Josephas Leù- 
naixlus. 

Haut, i m. M e. -r Lqpç. 1 ifi. I6 c. 



MARCH (Esteban], né à f^alence à la fin du 
xvï* siècle , mort dans cette ville en 1660. 
(Ecole de Valence. ) 

ÉléTC de Pedro Orreote, il s'appliqua principale- 



' .tB^Dt 4. pdiodre' d«a ftbte»itx de batailles. IL fofc fé 
maître dç Sonea VUa, de Michel Marcb, son fils, et 
de Juan de Goncbillos. 



132. Le passage de la mer Rouge. 

Ha^ I m. O0^c.'^ Iqr^. 2 m. u c. 



MAZO MARTINEZ (Juan Bautista del), né à 

Madrid^ mort en' 1-667 . ( ^'^^^ de Gastille. ) 

Paysagiste , peintre de genre et de portraits , il fut 
ëlérc de Vëla£(|uez. Ses ouvrages ont une grande 
' Teâseniblance àrec ceux de son maître, qu'il était 
parvenu à Imiter atec une rate perfection. Mazo 
Martioez , qui avait ëpousij la Ûtle de Ve'làzquez, fut 
nomme, à la mort de son beau-pète, en avril j66i » 
peintre du Roi , soUs le règne de Philippe IV. On 
cite , parmi ses ouvrages , ceux qui décorent la salle 
défi Gardes à Arkujae^j ccut qui sont à Pftmpelane, 
et surtout la collection de paysages qui se tpouvatent 
à Sdragosse, )etqui'8ont aajoi^rd'hui rassemblés dans 
le musëe de Madrid. 



133. Portrait de Charles H. 

Ce portrait est cité par Palomina dans la vie de 
Mazo Martinez. 



HI&IVENOEZ (QiPFn FAAi^isGiï.Aiitovi^) , né à 

Oviedo en 1682, mort à, Madrid, on ne sait pas 
à quelle date, ( Ecole de Castille. ) 

Menendez fut le premier qui ait eu la pensée de 
rétablissement , à Madrid , d'aune académie de pein-* 
ture, de sculpture et d'architecture. Il fut directeur 
• d'une écol« fondée à sâ ^^H^nde , et qui servît Je* 
_ m.qdèJe ^r^Mp d« ^ac^FermordouFliUippe ^ le nomma 
soo peintre et lui comiQaitda sou portrai^ aii^si c^ue 
celui de la reine. 

134. Portrait de HiiKppè V. 

• ' * * ' * ' • * 

lis 5, î^ortrait de doQa Maria Lui^a de Savoie ^ 
première femme de- Philippe V^ 

Haut. m. 95 c. — Larg, m^ 46 c. 

.1* ' . 

MENElVDEZ'(Iïon Miguel Jacinto) , né à Ma- 
drid en 1 679 ; o/i n^ sait ni le lieu ni la date de 
sa mort. (École de CastîlIeO 

fl apprit la peinture à M,a4i:id, A.la mprt.d^ Manuel 
de Castro, il fut nomm^ peintre du Roi, ep 1.712 , 
sous Philippe V. Il ût pour les Carmes déchabssés de 
Madrid deux^tableaul dont les sujets sont pris dans 
la vie da prophète Élie ; pour les,IiéooUptiB,'ii1ke Sfa*-. 
deleioe, et pour Saint-«Gilles un des apôtres. 
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136» Portrait de dona Isabel Farnesia , 
deuxième femme de Philippe V. 

Haut, 1 m. 03 c. — larg, o m. 8i c. 



lIENfiSES OSORIO (Francisco). On ne con- 
naît ni le lieu ni la date de sa naissance ^ il moU" 
rut à S écaille au commencement du xviii* siècle, 
(Ecole de Séville. ) 

Il étaclîa dans L'école de MuriUo, «t fat celui de 
ses élèves qui imita le mieux sa manière. Lié d'une 
e'troite amitié avec Jean Garzon , il travailla concur- 
remment avec cet artiste. Meneses , un des fondateurs 
de l'académie de Séville, en fut majordome depuis 
l'année i666. jusqu'en 1678. 

137. Saint ndefonse. 

Haut. 2 m. 35 c. — Larg. 3 m. 12 c. 



IIIRÂNDA (RoDRiGUEz de). On sait seulement 
qu'il vitrait dans le xviii* siècle. ( École de Câs- 
tille.) 

138, Le Sauveur. 

Haut. 1 m. 13 c. — larg. m. 94 c. 
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MORALES (Luis de), sUmemmé le Ditin \ fié 
à Badajoz en i Sog , mM' dans cèUe viiie en. j 586 . 
(Ecole de Castille.) 

ilère de Pietro Gampana, il ne, peignit jamais que 
des sujets repre'sentant la Sainte -Famille; c'est ce 
qui Ta fait surnommer ie Piy.i^* ■ > 

139. Portemerit de croïx. 

Uaui, Q m. 60 c. -T tar(\^ o m. 49 c. 

140. TuEcce Homo. / >» 

Bout. m. 65 c. — Larg, m. 49 c. 

141. La Sainte-Vierge soutenant le Christ 

mort. 

Haut, m. 81 c, — lor^. o m. 62 c. 






MORALES (Ecole de Luis de). 

142. La Sainte-Vierge soutenant le Christ 
mort. 

Haut, 1 m. 34 c. — Larg. i m. 03 c. 

> I .. 

MORENO (JosÉ)^ ne à Bur^s^en 1642 > vwrt 
dans cette ville en 1668. (Ecole de Castille.) 
Il fut élève de Francisco de Solis. 

143. La Sainte-FamiDe. 

Ce tableau est signe i José Mofeno, lC6t. 

Haut. 1 m. 21 c. — Larg, 1 m. S9 c. 
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MOYA (;P£paQ &&), M à Grenade en 1610, môpt 
dans cette vilie en 1666. (Ecole de Se ville. ) 

Il étudia la peinture à Séville dans Técole de Juan 
del Ca9tilîo. Ëntratné par ta padsion des voyages, il 
s'engagea comme soldat dans une compagnie qui allait 
en Flandre, où ili^udia les ouvrages de Van Dyck. 
Moya se rendit ensuite près de ce maitrct et fut admis 
à l'instant au nombre de ses élèves. Van Dyck étant 
mort au bout de six mois» Pedro de Moya retourna à 
Séville. 

144. Adoration des bergers. 

Haut, 1 m. 40 c. ~ Larg. i m* 94 c. 

145. Saint Sébastien. (Mi-corps.) 

Bout, i m. 34 c. — Larg. m. 96 c. 



MURILLO (Bartolomeo Ësteban)^ né à Séifille 
«n \&\9'; mon'dt$ns'cetie ville en ^6821 ; élèue de 
Jùan deï Castilh et de Vetazquez. (Ecole de 
Séville. ) 

Il étudia d'alK)rd à SéviOèi à jféçdlfi ^ ^mn de| 
Castillo ,. .et ensuite à Madrid sous Velazquez. Après 
trois ans d'abisence , .il revint dans sa patrie à Séville 
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en 164? ^ OÙ il fond^ 9oq école. Oa dMtiûgu« ^u nvf^f 
bre de ses eléres Antolinez, Villavicencio , Tobar, 
Meneses Osorib y eftc. 



146. Jacob metûnt des branches dans la 
fontaine. 

«Jacob prit des baguettes yertes de peuplier, de 
noisetier et de ch|tâignieH ^1^ 7^t dès raies blanches, 
en enlevant Vécojrcsr^.ll- plaça ces baguettes dans le» 
canaux où les brebis venaient boire. » 

Haut. 1 m. 6S c, •— Larg, 3 m. 36 c. 

147. L'Annonciation. 

L'ange Gabriel at^oQce à la Viorga'Mil^ie qùè 
Dieu Fa choisie pour porter dans son sein le^auv.eur 
du inonde. 

Baut. m. Z5 c. — Larg. m. 47 c. 

148. La Conception. 

Baut^ 3 m.' 07 c. — Larg. 1 m. 34 c. 

149. Même sujet composé différemment. 

. - , - . - 

tiaut^ fR. 46 c. — Larg. m. 35 c. 



150. La Nativité. ' 

Haut. o'm. 59 c. — Larg. m. 80 c 
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151 . La Vierge Marie et TEnfant-Jésus. 



( ■ / 



Haut, m. 80 c. ^ Larg. o m. 59 c. 

152. Saint Joseph et l'EnfanlJésus. 

Baut. 1 m. M c. — Larg. o m. 97 c. 

t j . 

1 53. Répétition du tablçau précédent, 

r > BiçuUé m. ;»5 «. '^Èafg. 6 m. si c. 

154. Même sujet. 

Bout, m. 22 c. — Larg. o m. 17 c. 

• * • . - 

155;. Sommeil de rEnfont- Jésus sur une 
croix. 

Hauf, tn. 27 c. — Larg. o m. 33 c. 

156. La Vierge à la ceinture. 

Bout. 1 m. 87 c. — Larg, i m. î2 c. 

♦ . ■ 

157. Saint Jean précurseur. 

iTaiff. 2 m. 50 c. — Larg, i m. 72 c. 

158. Le Qirist et saint Jean -Baptiste au 
bord du Jourdain. 

Bout. 2 m. 68 c. — Larg. i m. 80 c. 




ESPAQNOI«ES. ^5 

159. La Made^oe. . î 

160. La Reine des anges. 

ttmi. 6 m. sa c, — largr. o m. 91 c. 

161. Le Sauveur; 

Haut, 1 m. 00 c. — > lorgf. o m. 7» c. 

162. UJEcce Homo. , 

' ffaur. m. 60 e. — £âr^. m. 48 c. 

1 63 . Le Christ arec la couronne d'épines. 

Baut.0m.Zic,''larg.6m.7ùc. 

164. Repentir de saint Pierre. 

1- "h 

Haut, i m, 05 c*.— JLorgr. i m. 1 1 c. 



• ' ■ f- î •/ -.''fir' 



165. Tète de saint Pierre. 

. Haui, fo^ 78 c. — Larg. o w. oo c. 



« î 
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166. Saint François en piiètë. 

w 

167. Saint François reçoit le Christ dans ses 
bras. 

Haup^Q Wv.,27 c. — Larg. m. 19 c. 

168. Saint François portant la croix. 

Haut, 1 m. 7SI n^ >• i^ang. 1 nt 07 cl 

y 

169. Saint Augustin à Hippone. 

Saint Augustin , étant en Afrique , se promenait un 
jour sur les bords de la mec, ^t • méditait 6|if les ntj»- 
tères de la religÎQn cbjr^|:ifÇDiie. Il yit un enfant qui , 
après avoir creuse un trou dans le sable , y apportait , 
avec une coquille, de Teau du rivage; et comme il 
lui demanda ce qu'il prétendait faire, Fenfant lui ré- 
pondit <]^'il.TattiiiJt stpporDer dans-ce trou toutel'eau 
de la mer. Saint Augustin lui fit observer que c'était 
impossible. Alors t'enfant répondit à saint Augustin : 
« Il me sera plus facile de mettre dans ce trou que j'ai 
creusé, toute l'eau de la mer, ^u'à vous d'expliquer 
le mystère de la^Saioie-Tni^iftç'i qui-, dans oe moment 
est le suiet de vos méditations. » 

ÏÏàut. 1 m. 80 c. — LarÇ' 1 m. 35 c. 

170. Saint Antoine de Padoue et TEnfant- 
Jésus. 

Swtt. 1 nk 14 c. — larg, m. 89 c. 



1 ' 
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171. Saint Thomas de VîllanueVa . 

Haut, 1 m. 30 c. — larg, i m. 76 c. 

1 72 . Saâiit Bonaventâre- écrivant ses Mémoi- 
res après sa mort. 

Suivant une lëgende r^pandne dans toute l'Espa- 
gne , saint Bonaventùre fut surpris par la mort avant 
d'avoir eu le temps d'achever ses Mémoires. Mais il 
obtint de Dieu de revenir au monde pendant . trois 
jours pour terminer cet ouvrage. 

Haut, 1 m. 83 c, — Larg, i m. 08 c, 

173. Saint Félix de Cantalicio. 

tfatd. 2 fil. 06 e. -— Lai^. 9 m. 08 «. 

1 74 . Sainte Catherine. 



175. Mort de sainte Claire. 

ffoM/.^m. S8 c. — LoiQrOm. 60 e, 

176. Saint Rodrigue. 

Haut. 2 m. 05 e. — Larg. 1 m. 21 c. 



; « • » \>- 

» t ■ .... «. 
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177. Saint Dieg9,d'Alcala., 

Haut, t m. 00 c. — Larg, o m. 78 c. 



^ \ - - A.'.- 



• •». 



178. L'Enfant prodigue. 

' ; MaMi ntp 57 Cn y- Larg, i m. 03 ç. 

179. Jeune homme jouant de la harpe. 

. . .. . • 

Haut. îii. 43 c. — Larg. m. 57 c. 

* . ». • ' * 

1 80. La servante de Murillo. 

Haut. m. 73 c. — Larg. o m. 57 c. 

■ • * * ' 

181. Paysage. 

Haut. 1 m. 08 c. — tflj'âf. 1 m. 87 c. 

• •> • , i • • 

182. Portrait en pied de don Andréas de An- 
drade. 

Haut, i m. 98 c. — Larg. t m. 16 c. 



< »■ 



183. Portrait de MuiûUo. 

Haut, 1 m. 08 c. — I^fir. o m. 76 c. 

MURILLO (Ecole de Bartolomeo Esteban). 

184. Des moines, agenouilles en cercle, 
écoutent les exhortations d'un autre moine. 

Haut, i m. 14 c. — Larg. 3 m. S2 c* 
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185. Portrait de MuriUo dans' uii âge 
avancé* 

Haut. m. 43 c — Larg, m. 33 c. 

186. Un père de TÉglise ëcrivant sous Tin- 
^ra>tIpA âtt Siiiit-£^rii:« 

.'y : ■' . i '•■' -' • s . 

SAVÀE^TTO. (J4JA9f.FE»NiUKm)v surnommé 
EfL Mwé ytté â LogrûTto en i526, mort à Tolède 
en 1579. (^<^o^c de Gasiille. ) 

INayaretto ne fut ni sourd ni muet comme quelques 
^oK^itM^r^M éît 'B^i bonne iheure , il manifesta sa 
Tocation pour la peinture; tout ce^ttit^vfàit, il le 
dessinait sut* les murs ayec du charbon. Conduit dans 
ùtrcoutlElât pat «ôH père, il j reçut les premier^ elë- 
mens de. son art d'i^n ^religieux . nopimfS Viççfijte. Ses 
progrès furent si rapides, que ce religievK «nfngca 
soflk pèr« i ^^moyv^i^ lUûmi Nayaretto vit Rome , 
Naples, Florence, et Venise où il étudia à l'école du 
Titien. De retour à Madrid, il trayailla en 1671 aux 
peintures de l'Escurîàlî f[^ftîitMinlM|l«Ttttre'dtt Hoi 
en i$684ffOfi«Jbx^iiil»ée^Pfaîi^pen. 

3 



5o ECOLES . 

187. L£^ Flagellation. r ' .,' :..».( f 

Haut, i m. 95 c. — Larg, im. MÏ é, 



V ' • « 



•> : 5 'W '/' ' ;• • .' 



ORRENTE ( Pedro), n^ à Mtmieàiégré, rofaume 
de Murcie^ vers le milieu du xyi* siècle, mort à 
Tolède en i644« ( École de Valence. ) 

On prësame qu'il étudia 8ous le Greco a Tolède ,, 
où. il peignit {plusieurs otiYrages. Il fat eKiterrë à la 
paroisse de San-Bartolomeo, où rc^pose ^^al^ttent le 
Greco. 



1 8 S . Jacob iéye la pierre pour faire .abreuver 
les troupeaux* ' 

[f Jacob voit Rachel fille de Laban s'approcher , avec 
ses troupeaux, du puits où elle a coutume de les 
abreurer. Aussitôt Jacob lève la pierre qui en ferme 
rouyertnre. 

- Awl. 1 m. Ti t. r- ïHf 9. 9 m. 1 1 6. 

• . ■ •; : .:..., ' • , . r-I î . • . •' 

189.. Saint Jea^^précur^eur. . • 
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190. Nocesde Cana. ' ''- • > >' : i 

Jéstis étant aux noces de Cana en Galilée avec sa 
mère et ses disciples, et le vin étant venu à manquer, 
il fit remplir six grands rases d'eau , et changea cette 

eau en vin. •..,./'!'•.. 'j i-»*» . « 

Haut. 1 m. 00 c. — Larg. i m. 44 c. 



191. Jésus au jardin des Oliviers. 

... . ' • • ' • 

. , Au sortir du banquet que Jésus .fit ay.eç^^s iljsôtres , 
la veille de la Passion, il se retira dans le jardin de la 
montagne des Oliviers , et s'ofirit en sacrifice à son 

Bmu 1 nùM^ c. r- târ9i.2 ml 48 c. 



192. Le Christ en croix. , 

Vottf . m. 87 c. — Lmy. o m. S4 c. 



193. Ua'ÉV^tfgëliitèi ; '' ■'"• f 

Itaul, i m, 00 c. ^ Larg, o m. 7S c. 



5a scou» 

194. Un Franciscain en prière. 



195. Portrait d'Orrente. 

Haut, m. 46 c. — largf. o m. M «. 



PAGHEGO ( FRANGiâCo) , peintre et écrivain, né 
à Séuitle eniS'ji^ mort dans cette ville en i654. 
(Ecole de SéviUe. ) 

Élèye de Luis Fernandcz; il n'est pas moins Mamr- 
quabl* par Ici ^uaMt^ de m* poi^ies que par la cor- 
rection de sa peinture. On a de lui un traite de son 
art. Pacheco fut le maître de Velazques. 

196. Sainte-Famille. 

Bout, 1 m. SS e. -^ Larg. i m. 30 «• 



197. La Sainte-Vierge et l'Eirfwlt^^mfs. 

Bout. 1 m. 08 e. — Larg» o m. si c. 






PALOIUNO Y YfiI«ASGO (AciicLoàKtoNio), 
néàBujalancéen i653, mortàMédndeà 1716; 
élèt^ de FMès Lêol. ( ËiSftle de Gastîlle. ) 

Palomino ëtudia à l'anîversitë de Cordoue la gram* 
maire, la philosophie, la théologie et la jurisprudence. 
Il reçut les. Qrdrea, vt consacra auisiute partie de son 
temps aux lettres. Il a laisse plusieurs ouvrages, parmi 
lesquels on ^remarque l'ums des meilleures histoires de 
la peiM»r6 «^agiiole. 

198. Sainte Anne. 

Am. 1 ut. to c« -^ Larg. in.'68 e. 

199. Un Franciscain. 

SaiU^ m. 6S c. ^ larg. m^ 4t c> 



PANTOJA DE LA CRUZ ( Juan ); né à Madrid 
en i55iy mort dans cette ville en 161 o. (Ecole 
de Coâtillé. ) 

U avait ctUdié la pctatarc dans l'tkwie é'Alonso 
SailcbtB Goell^» .ek fut nommé |»eintiie"dtt'llôi nous 
le F^gDo de Pitilippt II. 

', ' . • . • • ■ 

200. 'Portrait (l*un gentilhomme de la jcour 
dçPbU4>pem. 

' : Baut, 1 m. !itf c. -^ Larg, tn. 95 r« 



54 ÉCOLES 

201 . Portrait d'une dame de la' <^our de 

Philippe m. 



, V l , ^ ^ . < ) 1 , . . . i . ■ - • 

' Baui. m. 43 ^. ^Larg* o m. 3S c. 



■ ■ • 1 



PANTOJA DE LA CRUZ <Ecole de Jûan ), 



V. •«. 



202. Portrait d'une princesse. (Mi-corps,) 

Haut. m. 68 c. — Larg. o m. S4 c. 

203. Pprtrait d'une dame de la cour de 

Philippe IV. 

naui».Q m. 5S e. — Larg» o m. -37 e. 



PARE J A ( JoAN de), né à Séf^ille en i6o6, mort 
à Madrid en 1670; élèt^e de F^elazquez. (École 
de Castîlle.) 

Pareja, ne de parens esclaves, fut acheté parVe- 
lazquez , qu'il servit jusqa^à sa mort. U suivit son maî- 
tre ^ans les deux voyages qu'il fit en Italie par ordre 
de Philippe IV, et y ëtadia les ^prands maîtres. A son 
retour, il composa secrètement un tableau, qn'ii plaça 
dans Tatelier de Velazquez , la toile tournée contre 
le mur. Le Roi , étant chez Velazquez , demanda ^ 
voir ce tableau. Pareja se jeta à ses genoux en 
avouant l'amour qu'il avait pour la peinture et le 
secret q\i'il avait gi^rdé smr. son travail. Alors Phi- 
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lipipe iy.iâ«olarA^ Velaaquez qa-un holntncp dé cela- 
ient ne pouvait rester esclave. Yelaxqjiez^ajAnt rendu 
' la liberté a Pareja, l'admit au nombre de ses disci- 
ples, mais Pareja<j<mtinàa à le serVir librement par 
reconnaissance. 

204. Ensevelissement du corps de Notre Sei- 
gneur Jésus-Christ par Joseph d'Arimathie 
et la sainte femme. 

. . \v \ . Bma, orn^ ^ie.-^ târg,.o m. 70 c. 

205. Les saintes femmes au tombeau du 
Christ. 

Haut. m. 33 c. — Larg. o m. 70 c. 



PEREDA (Antonio), né à iKalladolid en iSgg, 
mort dans cette ville en i66g ; élèi^e de Pedro de 
?tt^ Ci^e^a^: (Ecole de Càstillé.) 

206. Saint Jeî^n évangéliste. 

Haut, m. 76 c. — Larg, om,^c, 

207. Saint Ildefonse recevant la chasuble de 
.la Sainte^VijQrgeJ » i 

, ^au/.. 8 OL. 70 c. — Idl'âf. 2 m. 20 c. 
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PERBYRA (Yâsay), né eà Portugal, venu a 
Séante à la fin du iiri* siècle , mort dans cette 
ville en t6i8. (Eeolç deSc¥Îlk.) : . . 

208. VEcce Homo. 

Baut» m. 57 c. — lorjsr. o m. 46 c. 



FEREZ (A4U»uza)^/eftfiiw/i^y2^ier^^ né à Se- 
taille en i66o^ mort dans cette ville en 1727. 
( École de Sévîlle. ) . 

Il fut ëlèye de son père Francisco de Pineda. 

209. Fruits. 

Bout. Om. 70 e. — Larg. m. 54 e. 



POLANGO. On sait seulement qu'il est ni à Se-- 

ville,oîiilflorissaiten 1648. (Ecole deSëville.) 

• > 
Il était ^éve de Zurbanan, dont il futl^imitatcur. Il 

avait an frère qui étudia comme lui dans Te'cole de 
Zurbaran. 

210, Saint François en kctut^e. (Mi-cbrps.) 

Bmfî* ifi. 89 c. — Larg. m. 7S c. 
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PRADO (Blas del)^ né à Tolède; il mourut au 
commencement du xvii* siècle, et il fut disciple 
de Comontes, 

On croit que ce pemtre fit mt vcrf hge & Maroc. 

Prado peignît, en xSqi , plusieurs tableaux dans la 
âalle càpitulaire d^hîver de Tolède. Ayant été nommé 
second peinti*e de la cathédrale l'année précédente, il 
toucha son salaire jusqu'à l'an iSgS. 

211. Saint François adorant la Sainte-Vierge 
et rEnfamJëstts. 

Haut. 2 ffi. 72 c. >* Larg. 2 m. 14 c. 



RIBALTA (Francisco), ni à Castellon de la 
Plana en 1 55 1 , mort à Valence en I&28. 
( Ecole de Valence. ) 

Il étudia la peinture à Valence,, se rendit ensuite 
en Italie , où il se perfectionna d'après les ouvrages 
de Raphavl , des Carracfae et de Sébastien del Piom- 
bo. Ribalta fit un grand nombre d^ouvrages pour 
les églises d0 Vàltilcèt de Méârid) de Tolède», de 
Ségorbc, de Saint-Ildefonse^ etc. 



212. La Madeleine. 

Aral. < Hk 30 c. — ^ hcurg, m, S7 f . 
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213. La Madeleine. '^ 

Haut. 1 m. IB c. 0-* L<iyg. 6 m. 97 c. 

214. Le portement de croix. 

Haut. 1 m. OS c. — Z.âr^. i m. 65 c« 



RIBALTA (Ecole de Faancisco}. 

215. Le martyre de saint Barthélémy. 

Haut. m. 96 <;. — • Larg. i m. 18 c. 



RIBALTA (Juan de), né à f^alence en iSgg, 
mort en 1628 ; fiis et élèf^e de Francisco de 
Ribalta, (Ecole de Valence. ) 

IL fit à dix-huit ans un magnifique Calvairci et don- 
nait les plus grandes espérances lorsque la morC rint 
• renleter auit arts. 

; * ■ • 

216. Le Christ mort sur la croix. 

HaM. m. 6d c. — targ. m. Si c. 



\ . > ■ I • > < I 



217. Une messe. 

IfanM i#. 56 c. — targ. 1 m* to c* 



\ 
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RIBERA ( Jos£),:/jfû L'E^BAGKOEiEX V né à Sainte 
Philippe de Xcitii^a,près F'alence, le i n. janvier 
\S9Qy mort à Nçiple^. en lôSg. (Ecole 4^ Va- 
leiîice. ) ,, ;. i : . 

Élèye de Framsisco Ribalta., il. quitta l'atejlier de 
son maître pour se rendre en Italie, où il e'tiidia d'a- 
bord les ouvrages de B.aphaè'1 et des Garrache. Il fat 
admis pendant quelque temps dans Tëcole de Michel 
Ange et du Caravage. Après avoir ëtë à Parme , où il 
copia les ouvragés du Corrège, il se fixa a Naples, 
et il y fut nomme peintre du Vice-Roi. On distingue 
parmi ses élèves Lujca Giordano. Rlbera'fut reçu, en 
i63o, à Tacadëmie de Saint-Luc à Rome^ et nomme, 
en i444> chevalier de l'ordre du Christ parle Pape. 

218. David; (Mincarps.) 

■ t ■ ^ • 

I . , * • 

Bout. m. 95 c. — Larg, ùnu^c. 

219. Adoration des bergers. (Effet de nuit.) 

Ce tableau était connu en Espagne sous le nom dt> 
la nuii de.Mibera. 

Haut, 2 m. 30 c. — Larg, i m. 84 c. 

220. Adoration des bergers. 

, •' ' ' < • * ? • i ' • • " •' • • 

• Lar l-ëpëtitioOjdc'Ge tabkauést dans la cath^rale de 
- Valcscei . i ■■..•<••.!.•. •«. >• ■ ■ ' 

Mont 1 m. ite c. *r Ittug^ i m. 75 c. 



6o ■ iceuKs 

221. Adoratioii des l>ergers» 

Le jour est à peine arrive, dëjà les bergers des en^ 
virons de Bethléem sont prosternes aux pieds de la 
Vierge et de TEufant'^Dieu dont Fange leur à an- 
nonce la naissance. 

Sur une roue de fibarrue placée au premier plan 
se trouve la sigpaatui'e de Kîbera : Josep a Rihera 
HispaHus, et acadeniicus Romanui, faciehat Parthc" 
nopCf i6ld. 

Baut. 2 m. B2 c. — Larg» i m. 86 c. 

222. Sainte Marie TÉgyptieiine. 

Sainte Marie d'Égyple , après ai^oir Te'cu cBx-sept 
ans dans la dissolution à Alexandrie , fait pénitence 
de ses pëchës dans un dësert d^Égypte. JSile y fut ren- 
contrée par Zozime, qui la vit avcHl des cht^rgun bltncs 
et courts, son corps brùlë par le soleil, et ses vétemcns 
en lambeaux. 

Haut, i m, 77 c. — > Larg. i m. 33 c. 

223. Saint Jean enfant. 

L. 

Haute 1 m. 24 c« -« Uvgr. rm.48 c* 

224. Assomption de la Madeleine. 

Madeleine sVlève vers les cicox, soutenue par des 
angca. LNin d'eux porte «a Tiae de puf uma* DmIs le 
fond on voit les côtes de la Provence et la Salntie- 
Baume. Ribera parait avoir adopté dans la composi- 
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tion de ce tableau la trtfiilioii dot Prot«âçatix/qui 
tend à confondre Marie de, BétLanie avec Marie Ma- 
deleine. 

Haut. 2 m. 55 c. ~ Larg, i m. 75 c. 



225. Saint André te jMÎèheup. (Mi-corps.) 

' Skkt, t m. 21 c. — Larg, i m.. 12 c. 

226. Saint Pral étau^itCe. 

Baïu. I m; 18 c. — Lorsf. 1 m. 00 c. 

227. Saint PieFrQ>0a pleurât t(]^-K9(M^ft^.) ' 

BM^iipLi6c^L(^gi.pnL.9iç. 

228. Extase de saint Pierite. 

Haut» 1 m. 04 c. — Larg* i m. 05 c. 

229. Saint Pierre ea méditatioii. (MJnçprps.) 

HStmt, 1 fnr 05 c» -^ tsorg» om» 75 c. 

230. Même sujet. 

dliliÀ. om.to c. ~ LarÇé o m. 70 c. 

231. Même 9Ui0t* ^ 
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232.' Saint Fettl ermite. • ' ' 

Haut, i m. 06 c. — Larg. i m. 00 c 

. -■- .. . , • A - ■ ... .■ !\: 

233. Saint Jérôme dans le désert, écrivant la 
yie de ^ijiint Paul e^pait^. (Mi-corps^ ) 

_ , Haut, i m- 18 c, — Larg. t m. o» c 

234. Méditatioa de saint Jérôme. (Mi-corps.) 

' ■■: Haut,om* 76 c. — Larg, o m. 63 c. 

235. Saint Ohuphre. (Mi-corps.) 

Saint Otttiphre^ i-étiM^ dans le dësert de la Thé- 
baïde , médite sur la mort. 

Haut. 1 m. îâ e. — Larg. i m. o* c. 



: i > ..\ 



236. Martyre de saint Barthélémy. 

Sàiiit Barthélieiii jr, apôtre, étant allé prêcher l'Évan- 
gile eo^, Arménie}, fut. cpndainné à mort par le gou- 
Temeur romain de la proyince. Ses bourreaux , ayant 
de le crucifier , et après lui aroir attaché le& pieds , 
récorchent vif. 

. HmU* I ^. 97 e, — Larg. i m. Si c. 

237. Tête de saint Barthélémy. 

^ . Ham. 9 m» 68 c. — Larg, t m. 54 c. 
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238. Un martyr avec une épëé dans là poi- 
trine. 

Haut. m, 89 c. — Larg, o m. 73 c. 

239. La Madeleine. 

Baut^2m. 00 c. — Larg. i m. 00 c. 

240. Combat d'Hercule et d'un Centaure. 

241. Caton se déchirant les entrailles i (Mi- 
corps..)'^ ■ •• • ••• - î •..'':• ' 

ffoui^ m. 86.C. «^ torg. tiin.. 92 €. 

242. Le philosophe. ' 

' 'Baur.t m. 54 c. — tafg.im. 18 c. 



RIBERA (Imitation de José). 
243. Saint Loui» de' Borgia. 

Haut. m. 57 c. — iarg. m. 48 c^ 



I t 



RINCON (Antonio bel), né à Guadalaxara en 
14469 mort en i5oo. (Ecole de Gastille.) 

On croit qu'il ^tadiala peiatar« oii^Iubê, etv«[à^ 
fut disciple d'André del Caitag^a) o|i de Deminico 
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GJiirlaodajd, U ëuît peintre da roi d'Aragon , T^tr 
dinand V, et de la reine de Castille , Isabelle la Ca-^ 
tholiqae. 



244. La Sainte-Vierge et TEnfant^Jésus. 

JfaM. ù m. 88 c. — Larg, o m. 80 c. 



RIZI (Doki pRAifciSGO), )T^ à Madrid en i6o8» 
77ior< i/an^ ce£to «vc/Ze en i685» (Ecole de CastiHe.) 

Élève de Vincent Carducho , il se fit retnsRf «erpar 
la rapidité ate« laq(ii«lie il ijdmposait et exécutait ses 
ouvrages. Peintre de la chambre du Roi, en i656, sous 
le règne de Philippe IV, il tut en i|i4|n^ ^emj^s clKùal- 
bellan sous celui de Charles II. Don Francisco Riii 
fut nommé, en i653, peintre du chapitre de la ca-» 
thédrale de Tolède , après la mort d'Antonio Rubio. 

246. Tête de saint Pierre. 

ffoor^o fiî. 6t e. -^ iti/igé b m. s? e. 

246. L^enfant prodigue. 

Haut, i m. 67 c. — Larg. i m. 2i c. 



\ \ 



ltOELAS.(.JoAtf DE Lis)> licencii^ connu sous U 
nom du ChttiC "Raihài^ né à Siintlé et i558 à 
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i56o , nêoH à OUt^tirès €n Jmiàiméîe , en 
i6îï5. (École de Sérffle; ) 



( «j 



On ne connaît pas le mattvéiottè le^fatl itm^iila ; 
on croit qu'il ëtudia en Italie. Il peignit d'abord plu- 
sieurs tableaux à Sëville et à ]^(idrid| etse retira eu- 
suite a Olivarès, en Andalousie, rà il fut nommé 
cbanôitie eà 1^214 • Bepnis ctfttlie ëpoque , il ne travailla 
plus que pour son e'glise. Il fut le mattre de Fran- 
cisco Zurbaran. 

». 

247. La Conception. 

Haut. 2 m. 21 e. ^ Larg» 1 m. 72 c. 

248. L'£Etfaal4â$u(9<«l;$ai;^lJiQaib-Baptiste. 

, Sainte Elisabeth Tient vi^ter la Vierge Marie. £11^ 
porte saint Jean-Baptiste» qui, à la vue de l'Enfant' 
Jësus, lui tend les bras pour l'embrasser. , , 

Haut, 2 m. 70 c. — larg. 1 m. 80 c. 

249. Portrait de Roelas. 

» ■ ■ « i 

Haut. iR. 49 c. — larg, m. 35 c. 



RUIS GONZALEZ (PEDi^oa, né^ à Madrid en 
i633, mort dans.c^^e.vilU,en i/jog.. (l^ole de 
Castille.) 

Il futti'abord ûèwe de^an-Ant&iad E^calaole ,' et 
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commezKga Maiement à tceate ans à.<$tMdiçr la peia-^ 
tare. Après la mort d'Escal/Untei ,. il entra di^ns l'ate- 
lier de Jean Carreno. Il a laisse des tableaux dans 
plusieurs églises de Madrid* 

t 
^ . _ » 

250. La Flagellation,' \ 

r , irout. im. i8C4r--tara. ont. S3 c 

». * • • » 1 

251. Le portement de croix. 

Haut, i m. 18 c. — Larg. o m. 82 c. 



SARABIA ( José de), n^ à SéMle en i6o8, mort 

Il étudia d'abord à Cordbue, sous Augustin Cas- 
tillo , et ensuite à SeVillc , dans l'école de Francisco 
Zurbaran. ' 

252. Un Franciscain en prière. 

EcttU, 1 IR. 76 C. — Larg. i tu. 3i c 



THÉOTOCOPULI (Dominico), dit le Greco, 
peintre, sâulpteur 'et architecte , mort n Tolède 
en 1625. (École de Castillè.) 

Le Greco, qu'on croit éléye du Titien, était éga- 
lement architecte et Se fixa à Tolède en 1577. Il fut 
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enterre à la parol&se ,d/e S^OrBartolom^. On compte a« 
nombre de ses élèves Lais Tristan et Pedro Orrente^ , 

253. Adoration des bergers. 

. • . ; ! ■ ; ■ ■■■. 1 • . • ■ ' •' ' 

Haut, 3 m. 46 c. — Larg. 1 m. ST c. 



254. Le Christ, avec là. por1i*éitdefii deux do< 
nataires. 

Haut. 3 m. 56 c. — Lorgr. 1 m. 79 c. 

255. Mort de saint François . 

Haut. 1 m. Si c. — Lt^rgr.' 1 m* t9 c* 



256. Le jugement dernier. 

On distingue dans ce tableau Charles- Quint, Fran- 
çois I*', le Pape» le Doge de Venise, et plusieurs per- 
sonnages célèbres de cette époque. 

Haut, m. 54 c. — liOfg. O.m. 35 c. 



257. Pompeo Leoni sculptant le portrait de 
Philippe n. 

Haitt*' m. 93 c. •»-> Larg.- a m. 9i c. ' 
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2&S. Portrait d'un geniilhôWàme dti temps de 
Philippe m. 

Haut, m. 73 c. — Larg* m. 46 c. 

► • • ; . 

259. Portrait de la fille du Greco. 

•■■...■ •■ 

Haut, m. 62 c. — Lorg» m. 46 c. 

260. Portrait du Gnecô. 

r 

ffaut. m» 7S c* — Lor^. nt\ 49 c» 



TOBAR (Don Alonso Miguel de ), né à la villa 
de laHiguera en 1678', mort à Madrid en 17 58. 
(ËeoIedeSéYtUe.) 

Il ëtudia d'abord dans Tëcole de Juan Antonio 
Faxardo, s'appliqua à copier les ouvrages deMurlUo, 
qu'il parvint à imiter si parfaitement, qti'on prit sou- 
vent ses œuvre» pour celles de ce grand maU^'c* Tobar 
fut nommé peintre delà cbambre du Rpi ^ en. 1^29» 
sous le règne de Pbilippe Y. 

261. Saint Jean-Baptiste. 

Haut, 1 m. TO c. — Latg. 1 m. 24 c. 



TRISTAN (L»« M), néprisde Tolède en i586, 
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mort dans cette vilh m i64^* (mole de Co^ 
tille.) 

n fut ëléye de Dominico Thëotocopuli , dit le 
Greco. Velazquez frëqnenta son ëcolc à Tolède. 

262. Adoration des bergers. 

Haut, 2 m. 37 c. « Larg, i m. lO c. 

f . • 

26a, AdQ?al&oitdesm^^4 

hCfk t)àw 4irOHcnb «ténu a BetMcMS poiwr, «dorer 

mU r«i d«i Jmft^ àaté, Ub MÎoianiètrkurMtH M prë- 

dit0> msDtréàcitte ifiâlflar Msifiaifc d*|;idd» ^'«rré^ 

ter au liea oÙTflkudt d*afiltra k Cht^f il^^ntjnèpent 

dans l'ëtahle , et adorèrent le SaoTeur. 

Aii/l» 2 m. 27 c— . harg* t v?. lO c. 

264. Adoration des mages. 

0(i4i4l«CIWiM)fa»ftd«;:t«}ik»ni:èigf««cl^, le por^ 
trait de Tautenr tenant une harpe. 

Haut. 1 m. 66 c. — Larg. i m. 02 c. 

265. Descente du Saint-Esprit. 

Hmi*. 1 m,^ c* <«- Iko^, 1 m. 62 c. 
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^66. Le Christ çn croix. 

Bout, 1 m. 69 c. — Larg, i m. 02 c. 

, . i ' .' i ■ ' .'■ i i ■ • '• ^ ■ 

267. La Résurrection. 

Haut, i m. 66 c. — Larg, i m. 02 c. 



VALDÈS LEAL (Don Juan de), né àCortoue 
en i63o, mort en 1691. (Éboledè Cordoue. ) 

Élèv« â'Atitcmio del GastîUo, il K&^ita Sëyille , où 
il itit dotumë majordome dé l'acad<fmiè de peinture 
• qui se forma dans cette Tille en i66è, et dont il dévia t 
ensuite président 'dans l'aoïiëe iG63* '- 

. • ' . , • ••■•' • • . 

• , ■■'."■■' 

268. Saint Jérôme en habit de cardinal. 

Bout, 3 m. 43 c. — Larg. 1 m. 24 c. 






269. tJn Dominicain eh eontenvphfctidn. 

Bout, 2 m. 43 c. — Larg. i m. 24 c. 

270. Discussion de saint Jérôme avec les rab- 

bms. 

■ • fittûtl 2 m. Ite c. — Irargf . 1 m. 46 c. 
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271 . Discussion dç saint Jérôme avec les doe* 
teurs. . -• . . 

Hauis^mk 38 c* «<-l«afgr* s m. 46 c. 



■■ . i 



272 . Tête dé sa^nt DTéan-Bàptiste. 

• Uma. UL A9 c,-^ large mi Ue.. 

273. Dominicain allant officier, 

• ' • : . r • 

'" , . ■ • '' I ' ,'•■',. 

Haut, 2 m. 43 c. — Iior.^. i m. 24 c. 

274. Dominicain martyr. 

- .. . ^^f* 3 m* 43 c. — Lar^. i m. 34 c, 

275. Tête de martyr. 

, Haur. m. ;39 c. — Lofâ^. m. 46 c. 

I ' • \ 

276. Tête de martyr. 

277. Tête de martyr. 

Baux» m. 49 £, — Lofg, o m. 73/. 
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Koi ^ 8oa« le rég^e de Pl^lipf^e XV^ikt eQ»iû.te J^iumer 
de sa chambre et fourrier du palais. Velazquez fit un 
Toyage en Italie, dans rannëé'tÔag, et de livra alors 
à de nouvelles études. Il entreprit un second voyage 
en 1648 , et fat charge , par le roi d'Espagne , d'ac* 
quërir plusieurs tableaux des plus grands maîtres. 
CTâf^t dans ce voya]ge qu'il fut tiéçu Membre de TAca- 
demie dé Peinture à Rome. En t656', le Roi lui ac- 
corda des lettres de noblesse.' Ce ftrt lui qui; en 
vertu de la charge qu'il remplissait auprès du Roi , 
ordonna le cërëmonial des fêtes données à l'occasion 
de r«Qiffevil».dit'r^i d'Ëspfgiie ^ de. i^onii X^Y', 
dans rtle des Faisan^.', ; ,,:.... 



282. Adoration des bergers. 

Des bergers, avertis par un ange, se rendent dans 
l'e'table où est né le Christ. Là, ils trouvent Marie et 
Joseph, âvee Jésus 'eaU4^tf^laB» •Une crèche/ lit. ^à- 
..content devant Marie V^ut ce qiie^l'apge leur a dit de 
cet enfant , et déposent leur offrande aux pieds du 
Sauveur. Le fond du tableau est éclairé par Panbe 
du jour. 

Haut. 3 m. 36 c. — Larg. 1 m. ftS c. 






I )• 



2S3. Jésua et les disciples d!Ëminaûs. 

Trois jours. après son cruci6eiiient« Jésujs «pparut 
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à deux de ses disciples, qui s'aflligéreDt avec lui de 
sa mort , sans le reconnaître. Mais Jësus étant entre' 
ayec eux dans une maison pour souper , bënit le 
pain, le rompit, leur en donna à chacun la moitié, 
«t alors leurs yeux s^ouvrirent et ils le reconnurent. 

Haut. 1 m. 20 c. — Larg, i m. 58 c. 

284. Repentir de saint Pierre. 

Haut. m. 95 c. — Larg. o m. 84 c 



285. Saint Pierre , premier apôtre. 

HauL m. 95 c. — iMrg. m. 84 c. 



286. Esquisse d'un tableau de saint Paul 
ermite , et de saint Antoine abbé , qui est 
placé dans la collection du Musée de 
Madrid. 

Saint Antoine abbé visite saint Paul ermite. 

Haut. m. 68 c. — Larg, m. 54 c. 



287. Saint Jean. 

Haut. tu. 9T c. — Larg. o m. 68 c. 
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288. Saint Isidore, laboureur. 

Haut. m. 87 e, — Larg, o m. 7S e. 

289. Paysage. Soleil couchant. Vue du mo- 
nastère de TEscurial, dans le fond. 

Haut, 2 m. 4S e. — Larg, 3 m. 15 e, 

290. U Alameda vieja ^ promenade de Sé- 
ville. 

Cette ancienne promenade est ornëe de deux co- 
lonnes antiques. Ces colonnes sont surmontées, Tune 
de la statue d'Auguste , l'autre de celle d'Hercule ; 
toutes les deux ont éié découvertes à Sëville. 

Haut, 1 m. 05 c^harg, i m. eo e. 

291 . Portrait du comte duc d*01ivarès. 

Haut. 3 m. os c.^Larg. i m. 10 c. 

292. Portrait de Philippe IV. 

Haut. 3 m. 07 c. — Larg. i m. 31 c. 

293. Tête de Philippe IV. (Étude.) 

Haut, m. 88 c. ~ Larg. m. 30 c. 
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294. Tête d*un inquisiteur. (Étude.) 

Eaut, m. 54 c. — Larg, o m. 43 c. 

295. Portrait d'Isabelle de Bourbon , femme 
de Philippe IV, roi d'Espagne. 

Haut, 1 m. 99 c^Larg, i m. i3 c. 

296. Portrait d'Isabelle de Bourbon , femme 
de Philippe lY. (Mircorps.) 

Haut. m. 65 c. -- Largf. o m. 49 e. 

297. Portrait de Marie-Anne d'Autriche, 
seconde femme de Philippe IV, et mère 
de Charles II. 

ffoicl. m. 68 c-^Larg. o m. &4 c. 

298 • Portrait de dona Juana Eminente , dame 
de la cour de Philippe IV. 

Haut. m. 79 e. — Larg. o m. 60 c. 

<299. Portraits des deux nains de Philippe IV. 

Haut. 1 m. 86 c. — Larg. 2 m. 18 c. 

300. Portrait de Velazquez. 

Hau$. «m* 48 c. — Larg. m. 35 c. 
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YEL AZQCEZDB SiLYA(Écolede Don Diego). 

301 . Portrait d'un capitaine du dix-septième 
siècle. 

Bâta, 1 m. 32 c. -^ hatg. 1 hl oa e. 

302. Portrait de Velazquez. 

Copie d'après ]« tableau peint par Velazquez. 

Ancc 9 m. 67 c. — targ. m. si c. 

303. Portrait du comte de Tilly. 

304 . Portrait d'un gentilhomme vêtu de noir. 

Haut. I m. 27 c. ~ ifOrgr. m. M c. 

306. Portrait d^u'n autre gentilhomme vêtu 
de noir. 

Haut, om; 67 c. — ■ harg. m. 54 c. 

366. Dame vêtue: de rouge. 

Ami. 1 hl «2 c. -- Lorg. 1 m. 00 c. 

307. Dame de la cour de Philippe II. 

Himté 1 m. 27 c. — Larg. im.Wie. 



308. Dam€délafcourdePhilip)>elV.^ 

Haut. m. Ti c. — Larg. o m. 59 c. 



t.) " ' ; . >i ! ! , . . 



309. Portijaitd^uhgentnHpitime. 

' BaM*.tm:W€4*^Larg'.9m.9iç< 

310. Portrait d'un cardinal. 

' tiemt Ôir;1H> c. — Larg. o wi. 43 c. 

31 1 . Ex votOy avec le portrait des donataires. 

Haut, 2 m, 00 c. — Larg. o m. 82 c. 

' . V'. .'A ^ .".,."■ " •• ^ • • • 

312. Le palais de VEscurial. 

Le monastère royal de San-L<^renzo de\rE9curiaJ a 

été fonde par le roi Philippe 11-, sous l'invocation 

de saint Laurent. Ce raonuittent est situ^ sur un pla- 

teaa qni^esk ati-eeBUie.de L'figflagne. Il est construit en 

pierre blanche de Berroquena > espèce de granit. Le 

plan de cet édifice, qui rappelle la forme du gril , 

. instnimenldu m«rtji;^de f|ât|: ^L|LMh:4[l^jk« «;et^e,t(4>U 

par Juan-3autista .,dç T.^Udt^^ architecte; ni^ia |1 fut 

achevé par Juan Herrera. parce que Juan-Bautista 

•ivioorat au ^^oAiitt encornent ^<Ie' Tex^ccttioft' de son 

œuvre; î ■ * '^ • ." ' • 

Haut. 1 m. 87 c. ~ Larg. 2 m. 40 c. 



' " m' . ' ' • . 



YERGARA (Bon. J^dSÉ.ipx) , né à Valence en 



8o 
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j 7 26, mort dans mte ville, ^ /|: ji ejQq. . ( JEeolç^ df 
Valence.) 

Elève d'Éyariste Mudoz , il étudia les ouvrages de 
Kibera , fut le fondateur et le directeur de Tacadëmie 
de Sainte- Barl)e, à Valence, tl à peint uti grand 
nombre d'ouvrages àfresque et â la détrempe. 

313. Saint Sébastien. ;. ? f , 

Haut, 2 iR. 06 c. — L<vg. t m. 00 c. 



VICENTE (Jdan). On ne connaît ni t époque de 
sa naissance ni celle de sa mort, on sait qu'il 
vivait dans le xviii* siècle, ( École de Castille.) 

314. Là Conception. . . 

Ce tableau est signé. 

Uwa. t m. lOc-^Lurg. om. es e. 

VILLADOM AT (Don Aotonio) , né à Barce^ 
lonne en 1678, mx>rt danb cette ville en 17 55. 

Élève de Pascal Baylan ; il . a, -laiit plusieurs ou- 
vrages à fresque, et quelques tableaux de bataille. 

315. Une tête de vieillard. 

Bmu m. 80 c. ^ LOfg» 1^. e? c. 
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VILLE6AS MÀRMOLEJO (Pedro de), né à 

Séi^ille en i520^ moH dans cette ville en 1677. 
(École de SéYille). 

On croit que ce peiatre ëtudia son art en Italie. 
Ses ouvrages ont sonvent éié attribue's à Pietro de 
Campana. Le sarant écrivain Avicés Montano cite 
avec éloge les œuvres de Villegas Marmolejo. 

316. La Nativité. 

Bout, 1 m. 48 e. -^Larg, m. 75 c, 

317. Saint François avec les stigmates. 

Haut, i m. 19 c. ^ Larg, m. si c. 

318. Saint Sébastien . 

Haut. 1 m. 10 c. — toFg, m. si c* 



XIMÉNÈS DOXOSO (Don José )y né à Con^ 
suegra (Manche) en 1628, mort à Madrid le 
1^ septembre 1690. (École de Castîlle.) 

Après la mort de son père, Antonio Ximënés, qui 
loi avait enseigne les premiers élëmens de la peinture, 
il se rendit à Kome, où il étudia l'architecture et la 
perspective. Il a laissé un traité sur les principes de cet 
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art. A son retour en EspagnjB, il fréquenta T^coU d« 
Juan Garreno de Mîranda , et il se rendit ensuite à 
Valence, où il a peint plusieurs tableaux. 

319. Saint Joseph et I^Enfant-Jésus; 

Haut. 1 m. 24 c. — Larg. o m. 92 c. 



YANËZ ( HerNAND , HeRNANBO ou FERIViNDO ) , 

ywait en i53i à Cuença., mort à Almedina , 
dans la Manche, sa patrie, en i56o. (École de 
Valence.) 

Élève prtfsumë de Raphaël, il peignit plusieurs ou- 
vrages en Espagne et jouissait d'une grande réputa- 
tion vers i53i. 

320. Saint Sébastien. 

Haut, j m. 69 e, — Larg. o m. 68 c. 



ZURBARAN (Francisco), né à la Fuente de 
Cantos'', en Estramadure , le 7 nof^embre iSçS, 
mort à Madrid en 1662. 

Il étudia la peinture dans l'atelier du licencié Juan 
de las Roelas. Il ût y en Espagne , des études diaprés 
Michel-Ange Garavage. II était peintre du Roi sous le 
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rè§iie de PliiU|^pe.I|I, tnfiid .OQ :ue d\i pas à >qu«Jle 
époque il fut pomiBV^. fyo», éeole., à.Si^Ujkt fuA très 
fréquentée. ÎX çom|>tQ>Au- ponib/e ()e ses. â^T:es 'Bar- 
nabe .d'4d(ali^ ,« t^ :fr«res ^«^^eos , jpU, ; - , 

321. Job. 

Bout, 1 m. i9.p.,— IfOrg, rm 92 c, 

322. Judith. 

Judith , fille de M erari et ëpeu^e- de Mau^fifeé, déli- 
vra par son courage la Judëe d'une inyasion des Assy- 
riens , commandes par Holopberne : elle se présenta à 
ce général sous le prétexte de lui indiquer les moyens 
de s'emparer de Béthulie , qu'il assiégeait , le captiva 
par ses charmes , et feigi^ot » à- )a su^te d'un; banquet 
où elle assista, de répondre à sa, passion, elle profita 

de son sommeil pour lui couper la tête. 

■-•(.'..• ■ , '• 

Haut, 8 m. 54 c. — Larg. i m, 8fi c. 

323. . L'archange Gabriel. 

Haut, 1 lîi. 72 c. — Larg. i wi. 12 c. 



324..L'AnnoDciatibh. . , . . . _ 

n Or-i -ratige' Gabriel fut envoyé de -Dieu dans 

n utie-t^lle- ^"6àlilée, appelée Nazareth, vers une 

<t vierge- fîàBKiéé à un homme Dommé Joseph qui était 

• «c dè'là'mai^oti de David , et le nom de la vierge était 

« Ma-rte^ et l'ange étanl éntté dan^ le lieu ob elle était, 
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m lui dit t Je te salue, 6 toi qui os reçue en grâee; le 
tt Seigneur est aTecloi; t» es bënie entre les femmes. » 
L'ange, à genoux sur un nuage, tient à* la main un 
Us, symbole de la puretë de son drrin message. 

Haut, 1 m. 4& c. — Lttrg, i m. 12 c. 



325. L'Annoncîation, 

Saut. 2 m. es e. — La^g, i m. 7!^ c. 

326. La Conceptian. 

Ce tableau est signe. 

Haut. !{ m. 02 c. — lory. i m. 56 c. 

327. Adoration des berger». 

(( Or, il y avait en ces q^iartierâ-îà des berger» 
(( couchant aux champs, et gardaxit leurs troupeaux 
(i durant les veilles de là nuiL Et yoici, l'ange du 
« Seigneur survint vers eux , et la clarté du Sei* 
« gneur resplendit autour d'eux ^ et ils furent saisis 
« d'une fort grande peur. Mais l'ange leur dit : « N'ayez 

< point de peur ^ car voici, je vous annonce un grand 
« sujet de joie qui sera tel pour tout le peuple. C'est 
H qu'aujourd'hui , dans la cite de David , vous est ne 

< le sauveur qui est le Christ, lè Seigneur. Et c'est 
« ici la marque à laquelle vous le reconnattrcz , c'est 
« que vous, trouverez le petit en^iat emmailloté et 
« couché dans une crèche. » Et aussitôt avec l'Ange il 
« y eut une multitude de Tarmée céleste, louant Dieu 
« et disant : « Gloire soit à Dieu dans les lieux tré» 
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K hauts y que la paix soit sur la terre^ et }pi bonqe to- 
« lonté dans les hommes. »Et il arriva qu'après que les 
« anges s'eu furent allës d'avec eux au ciel, les ber- 
a gers dirent entre eux : « Allons donc jusqu^à Beth- 
« léera , et voyons cette chose qui est arrivée , et que 
a le Seigneur nous a découverte. » Us allèrent donc 
« en grande hâte, çit ils t]X>uTèrent Miirie et Joseph, et 
K le petit enfant couche dans une crèche. Et quand ils 
« l'eurent vu , ils divulguèrent ce qui leur avait été dît 
fi touchant ce petit enfant. » 

Les bergers ont déposa aux pieds de la Vierge et 
de J^sus un agneau, des poules, des œufs et des fruits; 
des chœurs d'anges célèbrent la naissance du Sau- 
veur j l'un d'eux les accompagne avec, sa harpe, deux 
antres jouent de la mandoline. 

Ce tableau porte cette signature : Franc, de Zur^ 
baron, Philippi III régis pictor, faciebat, i638. 

Hour. 2 m. 61 c. — Larg. i m. 75 c. 



328. Adoration des rc»Sr 

HcttU* S m. 61 e« — Larg, i m. 75 c. 



329. La Circoncision. 

« Les jours de la purification de Marie étant ac- 
« complis, Marie et Joseph présentent au temple l'En- 
« fant-^ésns, afin qu'il soit fait de lui selon la loi. » 

ffaitf. s m« 6t c. - larg, i m. 75 c. 
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330. La Sainte-Vierge et FEnfant- Jésus sur 
ses genoux. 

tiaut. 1 m. 13 c. — Larg, m. 97 c 

331. La Saiate-Vierge avec TEnfaatJésus en- 
touré d'Anges et de Chérubins. 

Haut. 3 m. 30 c. — Larg, t ni. 88 c. 

332. La Sainte-Vierge dans une gloire. 

JfOBl. 3 m. 48 c. — larg. i m.n c. 

333. Le Christ sur la croix. 

Haut. 2 m. 85 c. — Larg. i m. 89 c. 

334. Même sujet. 

HoMf. m. 60 c. — Larg. om.uc. 

335. Le Christ glorieux. 

Haut. m. 22 c. — La^fif. o m. 19 c. 

336. La Vierge de la Merci. 

Haut. 1 m. 00 c. — Larg. o m. T8 c. 

337. La Vierge de la Merci avec un Char- 
treux et un Cardinal en prière à ses. pieds. 

Haut, t ut. 66 c. — Larg. i m. 29 c. 
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338. La Madeleine. 

Bout. inLiSc — targ, t m. 05 c. 

339. Saint Jean l'évangéliste. 

Haut, i m. 24 c. — targ. i m. 89 c. 

340. Saint Pierre en prière. 

Haut. 1 m. i« c. — Lorgr. i m. 35 c. 

341. Saint Tean. (Peint sur bois.) 

Haut. m. 76 c. — Larg. o m. 43 c. 

342. Saint François. (Peint sur bois.) 

Haut. m. 76 c. — Largr. o m. 43 c. 

343. Saint André. 

Haut. 1 m. 19 c. —■ Larg: 6 nkSôc. 

344. Saint Jérôme en habit de cardinal. 

Haut. 1 m. 96 c. — lai^. t m. 12 €* 

345. Saint François avec les stigmates. 

Haut, s m. ST <?. — Xargri ï wi» 72 c. 

346. Même sujet. 

Haut, t m. 56 c. — Larg. i m. i6 c. 
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347. Saint François en piière. . 

SatU. 1 m-, 08 c^Larg. o m. 83 c. 

348. Saint François en méditation. 

Haut. 2 m. 40 c. ~ Larg. 3 m. 3i c. 

349. Même sujet. 

Haut. 1 m. 16 e. — £<ir£r« m. 87 c. 

350. Saint François en extase. 

Ifout. otn. 54 e.-^Laygi om. 8< c< 

351. Moine en méditation, tenaat une tête 
de mort. 

Haut, i m. 93 c. — Larg. i m. I6 e. 

352. Martyre de saint Julien. 

Il eut la tête trancbc^e , le 6 janvier 3i3, sous Maxi- 
mien II. Il «st agenouille pour recevoii' la mort« Un 
ange, vers le haut du.tableaa, apparaît arec une 
palme d'une main et de l'autre tenant sur la tête de 
saint Julien la couronne des martyrs. 

Haut. 3 m. 61 c. — Larg. i m. 77 c. 
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353. SainlFierdinafid^ . 

Saint Ferdinand fét roi de Castille par sa mère Bë- 
rengère , et roi de Lëon par son père Alphonse IX. 
Il fit la conquête du royaume de Gordoue et ,de Sé- 
-vUle. C'est un dise jx^is <q,m,p|it le.pjus contribué à 
l'expulsion des Maures du territoire d'Espagne. Clé- 
ment X le canonisa en 1671. 

Bout. tm,9i e.-^Larg, 1 m. iS c. 



354» Saint Ferdinand. (Mi-corps.) 

Haut. 1 m. 34 e. ^ Larg. m. 80 c. 



355. Combat entre les Maures et les Chré- 
tiens. 

Dans un combat contre les Maures^ les Espagnols, 
prés de perdre la bataille , implorent l'assistance de 
la Sainte-Vierge. Elle écoute leur prière, et, pour leur 
montrer quMle l'exauce, elle apparaît à leur ar- 
mée, avec l'Enfant-Jésus dans ses bras. Des anges 
regardent le combat qui ^e livre sur la terre. 

HcuiL 3 tu. 30 e. -^Larg, 1 m. 88 e. 



356. San Carmelo i étéque de Teniel. 

HwL S 1114 10 c. — Larg. 1 m. 3i c. 



357. Saint Dominique et saint François. 

Btatt. s iiir 10 €* —'Lirgi i m. «f c. 

358. Franciscain en méditation ; il tient une 
tête de mort. 

EcaiX. m. 54 c. — Lorg. m. S6 c. 

369. Un Chartreux. (Mi-corps.) 

Eaait. m. ts c. — largr. mi 03 c. 



360. Autre Chartreux. (Mi-corps.) 

Baut, m. 73 c. ^'targ. o m. 63 c. 

361. Chartreux. 

ffou^. 1 m. t)S c. — Latg. i m. 02 c. 
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362. Moine de la Merci. 

Èaut, 1 m. Si c. — Lorg. m. 70 e. 

363. Autre moine c|e la Merd. • 

Hour. » m. 91 c. — Latg. o m. 70 c. 
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364: 

365. 

366. 

367. 

368. 

369. 

370. 

371. 

3î2. /' 

373. 

374. 

375. 

376. 

377. 

378. 

379.^ 






Premiers- mi^^ionmipes auxilndes^ 



martyrs. 



Bàut. m. 6Qf c. — targl o ni, iH. e. 



380. Sainte Cécile. 

Sainte Cécile, n^e à Rome , d'une famille noble, fut 
mariée a Val^rien', p^triçiei^,. qil'oUe. .confitertit uu, 
christianisme. Quelques jours après, elle mérita la 
couronne du martyre, en Vannée a3o. Souvent elle 
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louait le Seigneur en chantant des cantiques, et en 
accompagnant sa voix d'un instrument de musique. 
C'est pour cela qu'on la représente toujours soit ayec 
une harpe , soit touchant des orgues. 

Bout. 1 m. 9ft c. — Larg. i m« OT c. 



381. Sainte Catherine. 

Sainte Catherine confessa la foi du Christ à Alexan- 
drie, sous Maximien II, en 375. Elle fut attachée sur 
une machine composée de plusieurs roues garnies de 
pointes très aiguës^ Mais quand on voulut faire agir les 
roues, les cordes se hrisérent miraculeusement. On lui 
fit alors trancher la tête. Elle tient, dans ce tableau, 
répëe qui doit être Tinstrument de son supplice. 

Haut. 1 m. 93 c. — Larg, 1 m. 07 e. 



382. Sainte Catherine avec une épée. 

Haut. 1 m. 98 c. ^Larg. 1 m. 07 c. 

383. Une Sainte tenant un livre et un poi- 
gnard. 

Haut. 1 m. 88 c. — Larg. 1 m. 07 c. 

384. Autre Sainte avec un lirre. 

Haut^ i nis 88 c. — Larg. i m. 07 c. 
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385. Sainte Marina ; elle a sur le bras gau- 
che des Alfajas. , 

Sainte Marine est une yierge de Bithynîe , qui ser- 
Tait Dieu dans un monastère, au huitième siècle. Ses 
reliques furent transportées, en ia3o, de Gonstanti- 
nople a Venise , et déposées dans l'église qui porte le 
nom de cette sainte. 

Haut, 1 m. 83 e. — hatg, i m. os c. 

386. Sainte Marina. 

Haut, m. 89 c. — Larg» o m. 57 c. 

387. Sainte Barbara avec les mains croisées. 

Sainte Barbe, yierge, fut martyrisée à Héliopolis, 
en 3o6, sous le règne de Galère. Elle a donné son 
nom à un monastère d'Édesse. L'Orient surtout ré- 
rère cette sainte. 

Maui. t m. 88 c. — harg, i m. oo c. 

388. Sainte Barbara^ elle tient un livre ^ une 
épée est à ses pieds. 

Haut, m. 88 e. ^ Larg, o m. S7 c. 

389. Une Sainte richement vêtue. 

BmU. m. 82 c. — Larg» m. 3d c. 



94 écotEs 

390. Saiiite tenant une flèche. 

Haut. I m. 80 6. ^ Lo'g* i m. lO c. 

391. Sainte Inès. 

Sainte Inès était d'irae lamine illustre de Rome. 
Elle a ëtë martyrisée dans cette ville an commence" 
ment du T^siâcle. 

Haut. 1 m. 83 e. — Larg. i m. 07 c. 



392. Sainte Lucie. 

Sainte Lucie est célèbre dans l'histoire de l'Église 
de Sicile. Elle est née à Syracuse d'une famille riche 
et nable. Accusée deméprû ponr les faux dieux par un 
jeune homme qui avait dû l'épouser, elle fut conduite 
dans un lieu de débauche, où ses prières firent respec* 
ter sa vertu, mais d'où elle ne devait sortir que pour 
subir l'épreuve des plus horribles tortures. On lui 
arracha les yeux, et elle fut reconduite dans sa pri- 
son , couvertede plaies^ Elle y mourut, l'an 3o4 , sous 
le règne de Dioclétien. 

Haut. 1 m. 83 c. -^ Larg. i m. 07 c. . 



393. Sainte Justine^ 

Sainte Justine et sainte Rufine sont de Séville. 
Toutes les deux vivaient saintement et se nourris- 
saient du produit de leur travail. En 3o4, le juge ro- 
main \t» condamna à mort. Après avoir été étendues 



J 
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sur un cheyaiet, et déchirées avec des ongles de fer, 
elles furent étranglées par ]eurs bourreaux. Comme 
elles faisaient de la poterie , elles sont toujours repré- 
sentées tenant à la main des alcarrazas. 

Haut. 1 m. 88 c. ~ tatg, 1 m. ot c. 



394. Sainte Justine. (Pdint sur bois.) 

. Haut. m. 78 c. — Larg. m. 44 c. 

395. Sainte Rufine. (Peint sur bois.) 

Haut. m. 76 c. — Larg. m. 44 c, 

396. Sainte Ursule. 

On croit que sainte Ursule était fille d'un prince de 
: la Grande-Bretagne. A Tépoque de Tinyasion de cette 
île par les Saxons, elle s'enfuit à Cologne ayec onze 
mille jeunes chrétiennes» que les peuples d®s bords du 
Rhin nomment les onze mille vierges* Là^ elle fut mise 
à mort, en 453, par les Huns, ainsi que ses compagnes. 
Son tombeau a été découvert à Colog;ne. Cçtte lé- 
gende a inspiré l'un des plus beaux ouvrages d'He- 
meling , grand peintre flamand, qui l'a retracée sur 
une châsse que l'on conserve dans l'église de l'hôpital 
de la Charité de Bruges, où Hemeling est resté long* 
temps malade. .j. , 

Baïut. 1 m. 93 c. — Larg. 1 m. 07 c. 
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397. Légende de la cloche. 

Bout, i m. $i G. — harg. 3 m. 07 c. 

S98. Même sujet. 

Du pied des Pyrénées au port de Cadix , une yieille 
tradition raconte qu^au temps de l'invasion des Arabes, 
les chrétiens cachèrent ïts images peinteà ou sculpta 
de la Vierge et les cloches des églises , afin de les prë- 
server de la profanation des infidèles. Elle ajoute 
qu'après l'expulsion des Maures on retrouva partout , 
en labourant la terre , Timage et la cloche de l'ëglise 
de la coBtrëe. • " 

Le premier des deux tableaux inspires par cetl^ 
légende , représente le moment où des paysans indi- 
quent a un jeune seigneur le lieu où l'on croit qu'ont 
été cachées une image de la Sain te- Vierge et une clo- 
che. Dans le second , les mêmes paysans moskrent à ce 
jeune seigneur, qui est accompagné de deux moines , 
un relief figurant Tiroage de la Sainte-Vierge, et une 
cloche , qu'ils ont en effet retrouvés dans le lieu qu'ils 
avaient indiqué. Le jeune seigneur ordonne l'édifica- 
tion d'une église sur cet emplacement , afin de consa- 
crer le souvenir de cette pieuse découverte. De ce côté 
des Pyrénées , en France , au village de Planés , on re- 
trouve cette même tradition, et l'on montre une église 
qui a la même origine. 

Haut. 1 m. 61 c- — iMrg, i m. 07 c. 

399. Un chien épagneul. 

Bout. m. 33 c> — targ. m. 46 c. 



" 
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400. Un chien endormi. 

Haut» m. 46 c. — Larg, o m. 62 c. 

401. .Portrait de Zurbaran. 

Bout. m. 85 c. ~ Lor^. o m. 8i <;. 



ZURBARAN (École de Francisco). 
402. La Sainte-Vierge et l'Enfant-Jésus. 

Haut, ïïL 80 c. — Lor^. m. 64 c. 



TABLEAUX 



KAISAMT Si&TI8 



DE LA GALERIE ESPAGNOLE 



9E XÀIT11E8 ÉTRANGERS A L^ESPAGKE. 



ÉCOI«ES VUMÂNSm^ 



AUSlikmE. ET HOLLAIïDAISE. 



BOSCO ( Jeronimo). On sait jeuUmeni qv^il est 
né à Bois'd^Duc, en Brabant, à la fin du xy* siè' 

n a ^té w» dM^vemitt» pmtiref à rkatt#, tl des 
plus cëlèbret parmi ses oontemporains. Ses sujets 
étaient généralement terribles ou lintsstiqttes. U a 
peint an enfer qui avait ea> Flandre une grande rc- 



TOO ÉCOLES FLAMANDE, 

nommée; l'Escurial et les couycds de YaleDce possë- 
daient quelquesjf uns de sqs ojcivi^ges les plus re- 
roarquableâ« >• - . i. ' . ** 

403. Sujet allégbtiqtié. 

Haut, 1 m. 00 c. — Larg. i m. 80 c. 

r , ■ ■ ' t , i f 
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CRAYER (Gaspard de), né à Anuers en i585, 
mort à Gand en i66q. (École flamande. ) 

Ëlève de Raphaël Coxcie de Bruxelles, il com- 
ment d!abor<^ à.tfayaillçr dap^ /cetl^ ville ,,DÙ il fut 
chatg<^ de peindià-Wportrttit (ïaeati^mt infatt (Fer- 
dinand), archiduc d'Autriche, gouverneur général 
des Pays-Bas. Graver était dans la plus erande faveur 
• à là éouT'de BAiiéUdsi, loi'Sifu'ii Ae rétira «i OïKid pour 
se livrer entièrement à la peinture. C'est dans cette 
dernière ville qu'il a fait la plus grande partie de ses 
ouvrages. Il y mourut à l'âge de quatre-vingt-quatre 



ans. 






404. Portrait du cardîrtit tafeifit Ferdinand , 
àTcîiiduc d'Auiridie', goaverfteur général 
deii. Pays-Bas. , . : 

:. .BaMtié>WKQa^i-^.targ,om.îioj. 



ALLEBiANDE ET HOLLANDAISE . 1 1 

DURER. ( Albe&t)^ né à Nuremberg, e/» i^'ji , 
mort dans cette >ùUle en i^aS. (École alle- 
mande.) 

Il fat ëlève dèHupse Martin et de Wolgemouth. 
Le nom d'Albert Durer est cëlé&re ; peintre , sculp- 
teur, architeote et graveur, il donna une nouvelle di- 
rection à rëtude de» arts. Sous le régne de Maximi- 
lien, il fut appela à Vienne : nomme peintre de la 
cour , il fit placeurs ouvrages pour r£mpereur. 
Un de ses tableaux, celui qui représente le mar^* 
tyre de plusieurs saints, porte la date de x5o8 (*). 
L'empereur Charles-Quint le distinguait, et le roi 
de Bohême Ferdinand l'admettait dans son intimitë. , 
— Albert Durer était lié avec la plupart des hommes 
célèbres de son temps, Érasme, Melanchton , Raphaël, 
Lucas de Lejrde, etc. Il fut nommé membre du con- 
seil de Nuremberg, en reconnaissance des précieux 
Quvrages dont il avait enrichi sa ville natale. 

405. Un lapin sur parchemin. 

Haut» m. 70 c. — Larg. o m. 52 c. 



DURER (École (I'Albert). École allemande. 
406. Adoration des mages. 

Haut, m. 82 c. — Larg, o m. Ai c. 



f) Afbeti Dorer s'y est loi-même repréwnt^ tenant on petit dra^ 
peao sor k<|aid Km nom est éecit. - 



FRANCK (FnAivçiiHft)^ né à Am^ets en iS8o, 
tmrt dans cetH ifille en 1642. 

Fils de François Franck , dit ie f^ieux, et Ûève 
d« son père ^ il T«if aget «a HiHe , «t temnnâ ses 
études & Veaise* De retour i AtY&n , il fut ivça au 
aom^e ^es peintres de «stte TÎUe tt i6oSk Framok, 
qui 4(rak d'alnird peint des scfaes d« otmamlt a Wk- 
suite priacipaicMeat choisi les ^sajets de «es ouvrages 
dans l'Écriture Satate et dans i'InstQÎre roaiaîne. 



407. Un bal. 

Ce tableau >est signé. 

Jfota. m. S3 6. — LoTf. m. 84 c. 

FRUTET ( Fjuu!TÇOis } . On sait seMlemeat qiCil est 
mort à SMile et qu'il est de rEeole /iamande. 

408. Le grand-f)rétre Zacharie; 

Haut, inusoe.^ Larg. m. si c. 

409. Saint Joseph. 

Biiut. i m, zoo* — larg, 9 m. il e. 

IXCONNU- (École de Cologne. ) } 

410. Saint François, la Religion «t la Cha- 
rité. 

Haut, » m. 89C. «*^ larg» « m. ao e. 



ALLftMinDB ET BOLLA^dHklSfe. Io3 

nWCONIWS. t Ëeole flftmàiiàe). 

411. Un calvaire. 

Haut, m. 4$ e. — Larg, m. 30 c. 

412. Le triomphe de David. 

Bout. • m. 40 c. -^ Larg, m. 70 c. 



(ÀKtomô), néàVtretht ent5t2 , mon à 
Am^ers en i558. (École flamande. ) 

Élève de Jean Schooreel, pieintre flattiaùd; le car- 
dinal de CranYelle le fit entrer au service de Tempe- 
reur Charles-Quint » qui Tenroya en Portugal et en 
Angleterre , où il fit un grand nombre de portrait». 
Après la mort de l'Empereur, il fut dans la plus 
grande faveur auprès dû roi Philippe IL Le Moro 
quitta l'EIspagne pour se retirer en Flandre, où il a fait 
aussi un grand nombre d'ouvrages. Il avait la réputa- 
tion d'un des meilleurs portraitistes de son temps. 

413. Portrait du prince Albert, frère du 
prince Venceslas et de Tempereur Maxi« 
milien II. 

Ittam, m. 90 c. — Larg, o m. 55 c. 



I o4 ECOLES FLAMANDE, ALLEMANDE^ ETC. 

Sf LO ( Genre de Adam )^ né à Jmsterdàm , en 
1670, mort dans cette ville en 1760. (École 
hollandaise* ) 

Élève de Théodore Van Pëc. 

414. Mariné, 

Haut, i m. 19 c. — Larg, 1 m. 70 c. 

SiVEYDERS (Francis), né à Anvers en 1679, 
mort en 1 667 , on ne sait pas dans quelle ville. 

Élève de Henri Van Balen ; il entreprit dans sa jeu- 
nesse UQ voyage en Italie, et, de retour en Flandre, 
il se fixa à Anvers, où il a fait la plus grande partie 
de ses ouvrages. Il peignit plusieurs tableaux pour le 
roi d'Espagne Philippe III, et fut nomme peintre de 
l'archiduc Albert, gouverneur gënëral des Pays-Bas 
espagnols. 

416. Nature morte. 

Haut, i m. 10 c. -~ Larg. 1 m. 80 c. 

VAN-EYCK (École de). 

416. La Sainte -Vierge, l'Enfant-Jésus, un 
ange. 

Ce tableau faisait partie de l'oratoire de Charles- 

.Quint. 

Haut. n^. 63 c, — Larg. m. 44 c. 
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ECOLES D^ITALIE. 



ANDREA WEL SARTO (Andréa Vannuchi 
dit)f né à Florence en i/{88, mort dans cette ville 
en i53o. (École de Florence.) 

Le -surnom de Sarto , sous lequel il est resté coanu , 
lui vient de la profession de tailleur que sou père 
exerçait à Florence. Il fut ëlève de Giovanni Barile , 
sculpteur en bois, et de Pîetro di Gosimo. Il ëtudia les 
ouvrages de Lëonard de Vinci et le carton de Michel 
Ange. Sous le régne de François I^, Andrë del Sarto 
fut appelle en France » où il ne séjourna que très peu 
de temps. Ses ouvrages lui ont mérité une grande ré- 
putation y et ses contemporains ont ajouté à son sur- 
nom celui de Senza errori. 

417. Saint Jean. 

Bout, 3 m. 30 c. ^ hatg, i m. 34 c. 



AREGIO ( Pablo de). On le croit disciple de Léo- 
nard de F'inci. (École de Venise.) 

On sait seulement avec certitude qu'il était en 
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i5o6 à Valenc*, on il a fcînt la §ra«d «initre-aatel 
de la cathédrale. 



418. Le Christ, saint Jean révangéliste, saint 

Pierre. 

Bout, 1 m. 71 c. — Xd^gr. • m. Si e. 



BASSAN (Bassano Jacopo ba PoNts , Ht te), et 
aussi l'Ancien 9 né en i5io, mort en lôga, 
f>n ne dà pas dam quelle mîle. (École tie Ve- 
nise.) 

Élève de son père Francesco da Ponte , et ensuite , 
prétendent plusieurs auteurs, de Bonîfazio Beruli et du 
Titien. Il devint le chef d'une école qui fut long-temps 
soutenue par ses quatre fils , Francesco , Leandro , 
Gio-Batista et Girolamo. 



419. La Sainte-Vierge et TEnfant-Jésus. 

HaM, m. 88 c. ^ Latg, m. 74 c. 



420. Adoration des bergers. 

Baux, 1 m. 40 c. ^ LargA m. 80 c. 



BELLINI (Giovanni), né à J^enips eh i4^4> ^'^^^ 
lên iSï^yonne dit pas dans quelle ville^ (École 
de Venise.) 

Élève de Jacopo Bellini » son père , il devint le ré- 
formateur de l'École de Venise, et fut un des premiers 
peintres qui peignit à l'huile en Italie. Le Giorgione , 
le Titien , S^astieù del Piomlxo fâfent ses élèves. 

421 . tift doge de Venise. 

Bout. m. 63 c. ~ Larg. m. 50 c. 



CAMPANA (PiETRo), né à Bnuceiies, en i5o3, 
mort duns tHle mHê€n 1S70. 

Élève de Raphaël , il travailla Idng-temps en Italie. 
11 u rtûàit à Sëville Vêts i558, «t peignît atie Des- 
^aOiX» de Croix qu'on conserve dans la. sacristie de la 
càibëdmie» *-^ C'est au pied de tse tal^leau qve Marillo 
a demâttdi^ dans ion testamekit A ^re esiètré^ Cam- 
pftkia fot le tnattre de Morales. 



422. La Sainte-Vierge, saint Jean Tévangë- 
liste et la Madeleine au pied de la croix. 

OanL t m. 45 c. — Larg, m. 35 c. 
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423. La Madeleine. 

Elle renonce au inonde , et dëtacfae de son cou un 
collier de perles. 

Haut, m. S5 c. — Larg. m. 4S c. 



GARAYA6IO (Imitation du). École de Rome. 

424. Portrait de don Alvaro de Bazan , ami- 
ral de Caslille. 

Baui, 2 m. 15 c. — Larg. i m. il c. 



GARDUCHO (Bartolomeo) , né à Florence en 
1 56o, mort au Pardo de Madrid eniQio. (École 
de Florence.) 

Ëlève d'Ammauati et de Frederico Zuccaro, il se 
rendit en Espagne dans Tannée i5S5, pour travailler 
aux peintures du monastère de San-Lorenzo à FEscu- 
rial. Ses ouvrages les plus remarquables sont dans 
la bibliothèque du palais. Garducho a pris la plus 
grande part aux peintures exécutées par Fred. Zuc- 
caro dans la grande coupole de Florence. 

426. La Sainte-Vierge et TEnfant-Jésus. 

Haut. I m. 64 c. — Lui'g. m. 92 c. 
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426, Saint François en prière. 

Baut.2m, 18 c. — * Larg. 1 m. 92 c. 



CARDUGHO (ViCENZio) , né en 1578, mort en 

i638. 

11 suivit en Espagne son frére Bartolomeo lorsqu'il 
s'y rendit en i585 , et fit ses ëtudés d'après les tableaux 
des grands maîtres places dans le palais de rEscurial. 
Il commença sa réputation à Valladolid , e% prit une 
grande part aux travaux de peinture qui furent exë^ 
eûtes au palais du Pardo. Il avait été nommd, le 
a8 janvier x6o6, peintre de la chambre du Roi , sous 
le régne de Philippe III. 

427. Une Sainte-Famille. 

Haut. 1 m. 44 c. — Larg. 1 m. 04 c. 

428. Un Dominicain et deux Franciscains 
adressent des prières à Dieu pour la con- 
sécration d'un monument religieux , élevé 
par des moines de Tordre. 

Ce tableau est signe : P^icente Carducho P, B. F, 
ano 1630. 

Autf . 2 m. 38 e. «- Loi^. 1 m. M c. 



116 éi^OLES 

GIORDANO (le chevalier Lvcâ), néàNafhs, 
en i63a, mort dans ceUê ville en i^oS. (Ëcole 
de Naples.) 

D'abord ëléve de Ribera à Naples, et ensuite de 
Pietro de Cortone à B.onie , il a reçu le surnom de 
Lucafa Presto , par ^uite de la promptitude avec la- 
quelle il composait et eiëcutait ses ouvrages. Il a 
peint en Espagne « où il fut appelé sous le r^ne du roi 
Charles II, en 169^, un grand nombre de tableaux. 
Le gratid escalier du monastère de San-Loren2o de 
l^&curial est un des principaux ouvrages de cet ar- 
tiste. Il était chambellan du roi d'Espagne. 

429. Âssomptioti de laViefge. 

irattf . 2 m. 95 c. ^ Larg, 2 m. 10 c. 

430. Saint Paul. 

Haut. m. 84 c. — Larg, m. 68 c. 

431. Saint Jérôme se frappant la poitrine 
avec une pierre. 

HauL 1 m. 80 c. — Latg, 2 m. S8 c. 

432. Saint André. (Mi-corps.) 

Haut, m. 76 c. — larg.Qm. w c. 



433. La charité romaine» 

Baui, 2 m. 05 c, — tory, i m. 55 c. 



MENGS (Ëcole de don AitroNto Raphaël). École 

de Beome. 

434, Portrait d'une JBUne infonte. 

Saut. 1 m. 00 c— Larg, o m. 78 c. 



MOIUSTTO (Attribué k). 
435. Un mathématicien. 

Haut, im.ooc,'^ large i m. 80 c. 



RENI (Attribué à GuiDo). École de Rome. 

436. Saint Jacques. 

'ttaut, 1 m. !is e, — Lorj^, t m. oo c. 
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SALVIATI (FftANGESGd m') Rossi, dit Gec- 
GHiNO de' Salyiati, né €k Florence en i5io, 
mort en i563 , on ne dit pas dans quelle ville» 
(École de Florence.) 

Élève d^Andrea del Sarlo et de Baccio Bandinelli ; 
il se rendit avec Vasari à Rome , où il fit plusieurB 
ouvrages. Il travailla ensuite à Florence, à Venise, 
et aussi en France , où il vint en i554* 

437. La descente de croix. 

Bout» 1 m. 01 c. — Latg, i m. 04 c. 



SËBASTIEIV DEL PIOMBO (Fra Bastiano 
Ldciano , dit) y né à Venise en i485 et mort en 
i547^ on ne dit pas dans quelle ville, (École 
de Venise.) 

D'abord élève de Jean Bèllin , et ensuite du Gior- 
gione, il fit quelques tableaux à Venise. S'c'tant rendu 
^ Rome, il suivit les conseils de Michel Ange. Son 
tableau de la Transfiguration, et les autres peintures 
qu'il fit à Rome dans l'église de San-Pietro in Monto- 
rio lui ont mérité une grande réputation. Le surnom 
de Fra del Piombo lui vient de la charge de scelleur 
quHl exerçait à la chancellerie papale. 

438. Un seigneur de Florence. 

ITokL 1 m. 03 c. —' Lof^. m. 8& c. 



i 
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TIEPOLO (GiovAwki-BAUTiiTA) , hé à Venise en 
1693 y mort à Madrid en 1770. 

Élève de Gregorio Lazarini ; il fut appelé par le roi 
Charles III en Espagne , où il i>eigirît plusieurs £res<- 
ques, parmi lesquelles on cite la voûte du salon des 
Royaumes au palais Neuf. 

439. Tête d'étude. 

Baux. m. 60 -c. — Locrg, m. 48 c. 

440. Autre tête d'étude. 

UauX. i m. 60 c. — Ifiorq. m. 48 c. 

TITIEN (TiziANO Vecelli dit le), n^ à Cadore 
en 1477^ mort de la peste en 1576. (École de 
Venise. ) 

D'abord «Héve de Sebastien Zuccaro, peintre mo- 
saïquiste , il travailla ensuite dans IMcole de Jean Bel- 
lin, où il fut ëmule du Giorgione. Le Titien a fait un 
grand nombre d'ouvrages à Venise , où il fonda son 
ëcole. Il était dans la soixante-dixième année de son 
âge , lorsqu'il fut appelé à Augsbourg par l'empereur 
Cbarles-Quint. Il le suivit à Inspruck lors de la tenue 
da concile de Trente. Il a fait pour l'Espagne un 
grand nombre de tableaax qui sont célèbres. 

441. Portrait de Philippe H. 

UcoiU 3 m. 0< c. — hwq, 1 m. 40 c. 



1 1 ^ ÉCOLES ' o'itALIE. 

YOU (Attrilmé à). ÈetAe îtàUcane. 

n Tint en £s(iagùe âti nrilièu du lti« «iède. 

442. Vue de la ville de Messine. 

Haut, im. 80 c. — Larg» 4 m* 19 <• 



SUPPLÉMENT. 



ÉCOLES ESPAGNOLES. 

CANO (lËcole d'ÂLOïrso ). 

i 

443. Un moine de la Merci. 

Haut. m. 54 c. — Lwg, m. 60 c. 

GOELLO ( École d'ÀLONSo Sanchez ). 

444. Une dame de la cour de Philippe H. 

Haut, m. SO c. — Larg, o m. 40 c 

445. La reine Isabelle-la-Gatholique. 

Saut. m. 61 C'—Larg, o m. 47 c. 



ESPINOSA (Jeronimo Rodriguez de), né à 
yalladolid le l'j at^ril i562^ et mort à Valence 
en i63o. 

446. Saint François avec les stigmates. 

Retire, ea iaa4» au mont Alyerne , dans uo couTeot 
de son ordre > saiût fVançob t^ )itre aat plus dures 
aust^rit^, «t Hr ^He et fSkaltation de la Sainte- 






I l6 ' SUPPLÉtfEXT. 

Croix , après un long jeûàe et une profonde contem- «jj 

plation, il reçoit dans une apparition l'impression des 
saints stigraates. 

RIBERA (José), dit l'Espagnolet. f^oir page Sg. 

447. Saint Joseph avec le bâton fleuri. 

Haut. m. 77 c. — Larg, m. 65 c. 

448. Saint Paul évangéliste. 

Baut. 1 m. 00 c. — Larg, o m. 92 c. 

449. Saint Onuphre. 

Bout, 1 m. 30 c. — Z'orgr. i m. oo c. 

* ■ 

THÉOTOCOPULI (DoMmico), dit le Greco. 
^oir page |66. 

450. Un Évangéliste. 

ffOtft. m. 65 c. "- JETotii. m. 30 c. 

TOLEDO ( Juan de), né à Tolède^ et mort en 
cette ville en iG^S; élève de Luis de Tristan. 

451. Fleurs et fruits. 

Ce tableau est signé : Toleda F. 

Saut* m. 69 c. — latg. o m. 82 c. 
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ZURBARAN (Francisco). ;^oiVpage82. 

452. Un Mozo. j 

Haut, m. 90 c. — Larg. o m. 70 c. 



ÉCOLE FLAMANDE 

VAIV KESSEL. 

453. Portrait de Marie- Anne d'Autriche, se- 
conde femme de Philippe IV, mère de 
Charles II , en habit de deuil. 

Haut. m. 67 c. — Larg. m. 52 c. 

ÉCOLE ITALIENNE. 

GARDUCHO (Bartolombo). /^oirpage io8. 

454. Portrait de Carducho. 

Haut, i m. 00 c. — Larg. o m. 84 c. 
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